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R-101
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«%‘лЇ £LT~\ Incendie Dont On
t celles dépensés V « rt .mu mûri, pro- Ignore La Caduc

U déclaration a 
- nalistes par le 
~ І Сю sommes $ 

| per les power

DELESAI——
Sept seulement, dent 

alors que le diri 
tre de l’aéroiiot

ont échappé à la mort 
e la terre. — Це minis- 
au nombre dîs morts.

LA COURt
■Lundi dernier vers les 10 heures de 

l'avant-midi, le feu s’est déclaré dans 
la grange de M. Julien Leclerc de Ca­
bane, P. Q.

Malgré le dévouement des citoyens le 
feu a tout consumé, 12 tonnes de foin, 
un cheval, quatre cochons et les pou-

—Lundi six personnes comparais­
saient devant le magistrat Hubert 

sur accusation d'ivresse. Quatre ont 
olaitjé coupable et ont été condamnés, 
les deux autres ont plaidé non coupa­
ble et leur cause a été renvoyée à ven­
dredi.

—Claude Ouellet *l’Edmundston et 
Martin Thériault de Berlin, N. H, ont 
été arrêtés à Chair v au commence­
ment de la semaine pour avoir volé 
un automobile appartenant à M. Sher­
man" Murphy de la rue St-François. 
Ils ont comparu devant le magistrat 
et plaidèrent coupable à l’accusation. 
Ouellet. un récidiviste qui avait déjà 
été arrêté 11 y a deux ans oour la mê­
me offense et qui avait réussi à s’é­
vader de la prison d*Edmundston. a 
été condamné à trois ans de péniten­
cier; Thériault passera deux ans à 
Dorchester.

■ SELON LEPSKSOINS

De MO,000,000 1 
pour de» 

re». e déclaré hi

LES SURVIE T' .A CATA STROPH E
Є PREVENONS L";_,
« INCENDIES13

,000,000 seront dé- 
auà de tous gen- 
i sénateur Gideon 
du Travail, aux 
I invités au Châ- 
lents représentent 
a qui seront faites 
» fédéral et pro- 
mlcipalltés et les

• e#
.$ 3

Beauvais. 8—Le total des раї 
vie dans le désastre du R-101 
officiellement chiffré à 47. D’au 
représentant de l’Aéronautique

les.
journalistes qu'il 
teau Laurier. Cet Le feu s’est communiqué à la maison 

et l’a complètement détruite ainsi que 
l’ameublement appartenant à M. Na­
poléon Pelletier qui demeurait là.

On estime les pertes à plus de $2,000; 
on Ignore l’origine de cet Incendie.

4faire la desnique, qui sont arrivés par les gouverner 
vlnclaux, par les 
compagnies de et 

De plus le s 
insisté sur le fait 
seraient pas par 
vtnees en proper

Fonctb iner une 
Balte d’Alarme

47 corps ont été recouvrés, dM> 
calcinés du dlrtseeWs SaéWi 
tait l’orgueil de l’aéronautUfioe 

, Grande-Bretagne.
і de ter.
sur Roberston a 
les $20,000,000 ne 
i entre les pro- 
de leur popula­

tion. mais bien là of le besoin s’en ferai 
le plus sentir. Cégmins rapporte pa-;
rus dans les journaux récemment é-| ,
talent contradictoire et prêtaient à del Я meurt deux heures après l'accident 
fausses interpretations. C’était pour і 8ans avoir ™Pri* connaissance. 

résumer toute la qflstlon du chômage 
et des argents que * Chambre des Corn 
munes a votés à ««effet, que le séna- 

t convoqué les

іm ■s Ceux qui dirigent les opérations de ENFANT ECRASE 
PAR UNE VOITURE

pT'r ta be-iéf des personnes qui Igno­
re*'1 oommn**‘ faire fonctionner une 
boite d’allorsqu'elles constatent, 
un commen™ mt d’incendie. M. Her­
man J. Bava"«' commissaire des incen­
dies. nous пим 1e donner les Informa­
tions Suivante- :

■‘Pour nonne* une alorme il s’agit de 
briser Ip, vitre nul se trouve au centre 
de la botte 4y«e caillou, ouvrir la pe- 

le levier qui se

л

:■ il y avait
le Й
nouveauі IIL'hon. Lewis SMITH, ministre de l'A­

griculture dans le Cabinet Baxtfr, I 
qui a été ie seul à inscrite sa поті-1 
nation pour l'un des sièges du comté, 
de Westmorland rendu vacant par la 
nomination du Dr. Oulton au poste 
d'officier médical du Bureau de Corn- . 
pensation des Ouvriers. L'hon. Smith 
avait été défait dans le comté d’Al­
bert, aux élections de juin.

fre donné Un triste accident est arrivé à 
Drummond, comté de Victoria, la se­
maine dernière alors que Léon» Côté, 
enfant de M. et Mme Auguste Côté a 
été écrasée par une voiture.

L’enfant, avec «les petits compagnons 
se rendait dans un champ de patates 
avoisinnant en voiture lorsque le gar­
çon qui conduisit la voiture s’aperçut 
qu’il avait oublié quelque chose à la 
maison. П arrêta ses chevaux et re­
vint à la maison. Lorsqu’il retourna 11

11U

Journalistes. ч
Le chômage regame en premier Ueu 

les municipalités NeWles provinces lors­
que les villes ne p ivent plus y faire 
face d’une façon adéquate, dit le mi­
nistre du Travail, t 11 ajoute que le 
gouvernement fédéAl cette année a- 
vait jugé- que son Intervention était 
nécessaire, vu que le chômage avait 

d'une crise na- 
en aide aux chô-

Le Sénateur P. E. BLONDI N, prési­
dent du Sénat Canadien, d'après sa 
phis récente photographie.

que 54 trrvr e à l’intérieur."
Toute personne qui sonne une alar-

me doit demeure^: près de la boite jus­
qu'à l'arrivée du chef des pompiers 
pour lui dira où est le feu.

ner une alarme Inutilement. La loi pu­
nit eévéeement les sonneur de fausses
alarme».
SOYEZ PRUDENTS AVEC LE PEU!

PETITES NOUVELLES 
D’UN PEU PARTOUT

Des IL SE NOIE DANS 
UNE FONTAINE

Шdes est absolument défendu de son-
101 sont

Les Funérailles de 
Sieur Olivier Dupais

commanda ses chevaux avant de mon-ttfler, si 
sagers etP ter dans la voiture. Les chevaux par­

tirent brusquement et les barils vides 
de patates que la voiture contenait ren

tlonale. Et pour 
meurs. 11 a fait vôtér par la Chambre 
des Communes, au fours de la session 
d’urgence, une somme de $20,000,000.

UNE NOUVELLE GARE 
A SAINT-JEAN

Saint-Jean. N. B.. 3. — Sir Henrv 
Thomton a déclaré à son arrivée ici 
que Von entreprendra la construction 
d'une gare à Saint-Jean dès que les 
plans seront prêts. La construction de 
cette gare est hâtée afin de procurer 
de l'ouvrage à un certain nombre de 
chômeurs.
FEU JOHN O'REGAN

Saiht-Jean. N.-B., 6.—John O’Regan, 
un des principaux citoyens de cette 
ville, vient de mourir à l’âge de 80 
ans. H était né à Maugervllle. comté de 
Sudbury. Ses parents venaient de l’Ir­
lande. y

M. O’Regan fut pendant des années 
à la tête d'un importent commerce de 
liqueurs. Pfcs tard, il fonda la Compa­
gnie Brayley qui fut absorbée par la 
National Drug. H était bien connu 
dans toute la province■

A CABANO, P. Q.du
Quatre 

cendus ai 
pés par 1 
du R-101

. ” , '
4 fi* détruit ta çranet don» laqual- 
Swe froeeelt loule m récolte et ta 
ШЕргитШг da culture.

Samedi dernier, vers midi le feu a 
complètement détruit la «range de 
IL Maxime Ouérette, située eur la rue
V LoraaueUmltee de *■ vUle 

les deux la bAtleae était tout en 
. me». Le feu «’était propagé rapidement 
. et 11 y tarait déjé danger pour la mai-

Marc* enfant de deux аре de M. et 
Mme David Rloux de Cabeno, s’est 
noyé accidentellement samedi dernier. 

L'enfant était à s'amuser dans le Jar-

Gnérette Subit 
Lourde Perte

versèrent. La petite Léona Côté, as­
sise sur 14m de ces barils, tomba sous 
les roues de la voiture. Les soins mé­
dicaux qu’elle reçut Immédiatement 

ne purent lui sauver la vie. Elle expi­
ra deux heures plus tard asns avoir re­
prit connaissance.

Outre son père et sa mère, la petite 
victime laisse dans un grand deuil 
douze frères et soeurs: Mme Edouard 
Babineau et Mme André Babineau de 
Drummond, Mme Pierre Morin de 

Bluebell, Mme Adélard Dubé de St-An­
dré, Mme Herbert O’Hagan de Morell 

Biding, Mme Ephreiq Michaud de 
Bnnlahore, MM. John, Isidore. Lau­
rent, Rodolphe, Aimée et Annette, à la

Les funérailles de Sieur Olivier Du­
puis, époux de Ida Leclerc, décédé après 
une courte maladie à l’âge de 51 ans 
et 14 jours, ont eu lieu en l’église de 
St-Thomas de Memramcook au milieu 
d’un grand concours de parents et d’a-

, ' LES CHEMlES DE FER
Cee argent» n'ééueut évidemment 

pat suffisante Dont donner du travail

!

dln: Il y avait là une fontaine recou­
verte en bots. En passant sur cette

ents 
:s et 
avez 
rses. 
: ail-

et de»
Le l'enfant passa à travers letalne I 

vert et
tondéclaré: ' 

vais lève 
(Table a 
violence i 
béit pas

tomba dans le puits où fl nement fédéral a-b 1 cru bon de eon- 
chemlns de fer canadiens. Les hauts 
fonctionnaires des léseaux et les mi­
nistres du Travail t des Chemins de 
fer et Canaux se ont rencontrés et 
les chemins de fer int décidé d'avan­
cer leurs travaux. Jeux qu'lie entre­

prendront lnceeei ament Impliquent 
de 2M 1.000.

couvert
y avait environ traie pieds d’eau. On le 
retira quelques Minutes plus tard «t 
malgré les bons soins qu'il reçut, ren­
trait ne put être ramené à la vie.

U ШCHEVAL 
TOI LES DEUX

Ont offert des messes, les Révds Pè­
res Trapistes de RogersvlUe, tas por­
teurs, l’abbé Levasseur de Tracadie, 
M. Honoré Leblanc de Campbellton, 
M. et Mme Vital Leblanc de College 
Bridge; 30 messes grégoriennes et trois 
grandes messes offertes par sa famille.

Bonquets spirituels: les élèves de 
l’Académie de Tracadie, les élèves de 
Belles-Lettres du Collège 8t-Joeeph, 

в Charron d "Edmunds- 
Anne Leclerc de Ca-

pompiers arrivèrent surpluie
unepasserelle du oommendant de dlmt 

nuer la vitesse des moteur». Je me pré 
parai à exécuter cet ordre, quand 1 
gros vaisseau trembla dontMb tgM a»

Le gouvernemen leur viendra enHD 'aide. Des $20,000,00ç|votés pour le chô­
mage, U a mis de M. et Mme Emile 

ton, MUe Julle- 
bano. Mlle Anita Pitre de Bathurst et 
un grand nombre de témcAgnages de

lté une somme de A la famille en deuil “te Madawas- 
ka” offre ses plus sincères sympathies.

travaü des pompiers mais . 
lutdétrulte pJOOd* en AF Père «f le, *i-H. 1 Intérêt de

f'' mon tMTtptift^ac 
projeté au Mfcu 
yeux, j’aperçus le 
bait comme une torche. Le bruit des 
explosions répétées était terrible. Je 
ne pus pas entendre un seul cri ou ap­
pel de secours provenant de l’Intérieur 
de ce bûcher.”

Les mécaniciens Bell et Blnks, qui 
surveillaient les gros moteurs Diesel 
dans la cabinet des mécaniciens, au 
moment de l’accident ont déclaré qu’­
ils avalent senti le R-101 osciller et pi­
quer du nez. Enfermée dans leur ca­
bine et réalisant un malheur. Ils se 
jetèrent dans les bras l’un de l’autre, 
et attendirent la mort. Us s’en sont 
tirés avec des brûlures au corps et à 
la figure.

“Ces quelques secondes nous paru­
rent des siècles”, déclara Bell. "Un 
véritable torrent d’eau venânt de quel­
que port nous frappa et nous fûmes 
précipités au-dehors de l’enveloppe. 

Nous nous retrouvâmes étendus sur 
l’herbe, presque pas blessés. A cinquan­
te pieds plus loin, nous vîmes le pilote 
Leach qui se redressait sur ses pieds 
et nous courûmes à lui. Nous ne pou­
vions pas parler. Leach /déclara alors: 
“Nous devons rentre* là-dedans", et 11 
désigna la cabinet principale. П nous 
fut Impossible de nous approcher jus­
qu’à plus dp cinquante pieds à cause 
de la chaleur du brasier, mais à la 
lueur des flammes nous vîmes nette­
ment un homme gui essayait de dé­
foncer un hublot avec un marteau ou 
tme clé anglaise”.

■■І СУШ une lourde perte pour M. Oué­
rette, car 11 y avait dans cette gran­
ge toute la récolte de foin et de grain 
de l’année ainsi que des machines a- 
griooisà.

A tou» ceux qui noos ont témoigné Geo-
vin. de Ste-Rose un petit village situé 
à 60 milles de Bathurst, a perdu la vie 
dans un accident d’automobile. Le dé­
funt. voyageait en voiture lorsque son 
voisin, un nommé Kenny, en automo­
bile. vint en collision avec lui. démo­
lissant complètement la voiture et 
ttnar.t Gauvin presque instantanément. 
On fut obligé de tuer le cheval de 
Gauvin à cause des blessures qu’il a- 
vait reçues dans l’accident.

Le constable. Muir. de la Police Pro­
vinciale. tient une enquête.
UN NOUVEAU 
CHEF LIBERAL

Halifax. 2.—Angus L. Macdonald an­
cien assistant doven de la faculté de 
droit de Dalhousie. a été choisi chef 
du parti libéral de la Nouvelle-Ecosse, 
à la convention du parti tenu ici hier. 
Sur 486 votes. Iі en a obtenu 314, Wil­
liam Duff HP et*John J. Klnley 62.
M LAVERGNF POURSUIT 
LE "SOLETL"

Québec, 3. — Me Armand Lavergne 
vient d Intenter une poursuite de $5.- 
000 contre la Cie de Publication dü 
So’eil pour dommages.

Ouvrant les 
le qui flam-

FATALITE donneront du travaü à 10,500 person-

raf іГ”* iT* *nTtotac^âta0Rxy-
se fetralt tuer per un cheval apparie- cïnad'fro NtitoraTgeit enraeé -J* И septembre est née à M. et 
nant à son père. En conduisant un rou- g donner une commande de 100.000 Mme Denis Cyr une ffile baptisée sous 
leau de fer, le siège s’étant brisé il tonnes de charbon canadien et le Ca- ^ noms de Marie, Denise, parrain et 
tomba entre les pattes du cheval qui nadien Pacifique probablement m fe- marraine m. et Mme Courey, grands- 
ayant pris le mors aux dents, lui assé- ra autant, sans compter les milliers de parente de l’enfant, 
na un coup de patte qui fut la cause tonnes d'acier que cela prendra pour —M. et Mme Adrien Daigle. M. et 
de sa mort en lui fracturant le crâne, construire les lignes proposées Or Mme Alcide Bélanger et M. Elias Dal- 
A la même datte trois mois après, le 3 quand on sait que cela prend en moyen- tie se rendaient à Drummond dlman- 
octobre le père Ludger Morin en con- ne quatre tonnes de charbon pour pro- с^е dernier che* M. et Mme Paul Ood- 
dulsant le même cheval est tombé de dulre une tonne d'acier en conçoit bout
la même manière entre les pattes de que les houillères canadiennes ne se- —Mlle Jeanne Cyr. Institutrice à 
son cheval uul lui a, lui aussi fracassé ront pas Inactives cet automne et cet 
la tête. U est mort quelques Instants hiver, 
après. Le coroner Dr Lacroix, de Trois-,
Pistoles a tenu ce matin une enquête' 
et le verdict de mort accidentelle a été 
rendu.

Le défunt laisse, outre son épouse 
née Rosalie Raymond, et de nombreux 
enfants. H était âgé de 56 ans.

Nous prions la famille si cruelle­
ment éprouvée d’agréer l’expression de 
noter plus vive condoléance.

/ 3:. et Mme 
ibert. M. 
haud de SAINT-HILAIRE de la sympathie nous disent un cordial 

merci et nous leur garderons un pro­
fond souvenir.

LA SESSION 
PROVINCIALE 

DE QUEBEC
PRIME OFFICE, N. B.lire de la 

tion tm- 
s'adresser

—M. Dick Violette de North Yaki­
ma. Washington, qui était en visite 
chez son frère M. Paul Violette depuis 
quelques temps, est parti le 6 courant 
pour retourner dans l’Ouest. Mme Paul 
Violette ainsi mie M. et Mme Ed­
mund Violette d’Edmimdston le con­
duisirent jusqu’à Québec.

—M. Réné Sirols. ooérateur au C. P. 
R . est revenu à son bureau lundi der­
nier après une absence de deux se-

Le cabinet a décidé la convention des 
Chambres provinciales pour le mar­
di в décembre,, pour l’expéditions des 
affaires. Lac-Baker était de passage chez son

père M. Hubald Cyr dimanche dernier.
—Le 4 octobre est décédée Mme 

Cyprien Ouellet à l’âge de 67 ans. Son 
service et sa sépulture eurent lieu le 
6. La défunte laisse pour pleurer sa 
perte, son époux, un fils Irénée et cinq 
filles. Mme Alphée Collin, Irène, Régi- 
па, Eulalie et Lucia. Nos sympathies 
à la famille en deuil.

A la séance du cabinet, les ministres 
provinciaux ont pris une Importante 
décision. On attendait du nouveau de­
puis quelques temps à ce sujet et le 
public apprendra avec Intérêt que la 
session provinciale qui, depuis quel­
ques années, ne commençait qu'en 

Janvier, a été avancée d’un mois.
Le premier ministre, l’hon. L. A. Tas­

chereau, a en effet annoncé, ce midi, 
que la Législature provinciale est con­
voquée pour le mardi 2 décembre pro­
chain, pour l’expédition des affaires 
courantes.

PASSAGES A NIVEAU
| Encore des $20,000,000 le gouverne­
ment fera une part de $1,000,000 qu’il 
accordera à la Commission des Che- 

, mins de fer dans le but d’éliminer 1er 
traverses à niveau les plus dangereu­
ses et dans les régions où le chômage 
se fait le plus sentir.

NS

—Mlle Gertrude Lvnch et Marie Jal- 
bert de Port Kent, Me., étalent en vi­
site chez Mme NeU Coté dimanche 
dernier.

—Mlle Cécile Moreau, institutrice 
de Quisibts. a passé le dimanche chez 
ses parents M. et Mme Maxime Mo­
reau.

—Mme Rose Violette de Rivière Ver­
te remplace Mme Paul Vlloette au 
bureau de poste cette semaine.

—M. Martin Devost de Clair pas­
sait la semaine dernière cher ses pa­
rents M. et Mme Maxime Devost.

—M. Victor Caron de Lisle, Me., 
était narml nous dimanche dernier.

—M. Damase Moreau était de pas­
sage à Rivière Verte samedi.

—Nous nous réjouissons d’appren­
dre que Mme Catherine Moreau, ma­

lade depuis linéiques semaines, est 
maintenait en bonne voie de guéri-

—Nos sympathies à M. et Mme Tho­
mas Devost pour la perte de leur jeune François Michaud et MM. Patrice et 
fils Guy. décédé la semaine dernière à 1 Félix Michaud. 
l’Age de quatre ans.

■
m)

SI Ste ROSE DU DEGEU11LE SECOURS DIRECTS
Dans plusieurs centres ruraux et ur- 

_ bains. U ne sera pas possible d'entre-
Damase BeaulieusESlft&SftrSSS

ge. Le gouvernement fédéral a cru né­
cessaire d Instituer un fonds spécial de 

і H000.DO0 pour ces éventualités, tou- 
Le 37 août, décédait à l'Hôpital de J”»» * même le fonde général de *30,- 

Rlvlère du Loup après une longue ma- 000 000 Ainsi tous le» chômeurs, dans 
ladle, Dame Marie-Anne St-Pierre, Quelque région qu'il» résident, seront 

épouse de M Damas» Beaulieu, à l'àge certains de ne pas souffrir du froid 
de 37 ans et 11 mois. Lee funérailles et de la faim pendant la saison ti­
ent eu Ueu à Sto-Roee du Dégelé, le 20, 

concours de

Funérailles de Mme
5

et Mme J. B. Dionne. Mlles Pu­
bienne et Llllenne Leblanc «ont el- 
lés à Cabeno dernièrement.

—Mme We Oct. Dubois est retour­
née à Ctuébec après avoir passé quel­
ques mois chez le Dr. J. A Morals.

—M. et Mme WÜlie Dupont et leurs 
enfants. Gérald, Rachel, Géraldine. 

Mlle Cécile Roy d’Edmundston. en vi­
site à Ste-Rose dimanche dernier.

—Mme Michaud et Mlle Bouchard, 
garde-malade à Edmundston étaient en 
visite chez Mlle Wllhelmine Gagné

f UPPER SŒGASSTE-ROSE DU DEOELE
ENN1SH0RE, N. B. '• V1

;1 v < ■
Hier mkll, on a en effet retrouvé 

dans les débris noircis le corps d’un 
hqmme avec une clé anglaise étroite­
ment prise dans les os de sa main 
droite.

Leach, Bell et Blnks finirent pas 
trouver pne lumière de poche dans l’u­
ne des cabines d’arrière qui n’avalent 
pas encore pris feu, mais les flammes 
gagnaient sur eux. Bientôt des villa­
geois arrivèrent avec des gendarmes, 
mais ils furent impuissants à porter 
aucun secours.

Moins d'une demi-heure après toute 
l’enveloppe de l’énorme vaisseau aérien 
de 774 pieds de longueur avait été dé­
truite "et U ne restait plus que la car­
casse d’acier.

Au-dessus de ces débris, un drapeau 
Union Jack à moitié brûlé* flottait en­
core.

Les hommes qui ont été sauvés se 
tenaient dans les cabines' latérales et 
faisaient partie de l’équipe de douze 
hommes qui devait manoeuvrer le di­
rigeable durant la nuit

—Mlle Yvonne Michaud est de re­
tour après avoir passé une semaine à 
Edmundston chez sa nièce Mme Jack 
Stewart, son cousin M. Joylrae Cla­
vette et sa tànte Mme Frédéric Cyr. 
Elle a aussi visité sa soeur Marie May 
au couvent de St-Basile.

—Dimanche dernier M. et Mme Jack 
Stewart d’Edmundston visitaient Mme

—M. et Mme Jean Lafranoe, Mme 
Adélard Caron et Mme John Nolan 
d’Edmundston sont allés à Ste-Rose 
la semaine dernière pour assister aux 
funérailles de Mme Damase Beaulieu.

—Mme "Adélard Castonguay est
іMais si l’on fait le calcul de l’argent 

qui est déjà placé d’une façon ou 
«Virile autre, on voit que d’ores et déjà 
U y a des $20,000.000, une somme de 
$6Л00.000 d’affectée. H reste encore 
$13000,000 qui seront partagés entre 
les provinces.

au milieu d’un grand 
rente et d’amis.

La levée du oorpe fut faite par M. 
l’abbé J. Bud. Desbiens, curé de la pa-

m pa-
■ jours derniers.maintenant de retour chez elle après ÈM—Mmes Albert Bouchard, J. Tardif 

et leurs enfante de Cabana. MM. et 
limes Isidore Dumond et Alfred Le­
blanc de Van Buren chez M. Oct. Le- 

’blanc.
—Mlle Délima Marneau de St-Louis 

était en visite chez M. Alcide Mbroesu.
—MM. Alexis Michaud et David 

Moineau sont de retour d’un voyage 
à St-Léonard et Grand Sault.

et Mme Jean-Baptiste Fortin 
étaient en visite chez M. Alcide Mor-

avolr passé quatre semaines à l’Hôtel- 
Dieu de St-Baslle pour opération. Elle 
est en bonne voie de guérison.

—M. Patrice Bourgoln a subi une 
opération pour l’appendicite à St-Ba­
sile; il est chez son père M. Lévite Bout 
goin. On nous dit qùH prend du 
mieux.

—SI le prix des patates continue à 
se maintenir bas, nous serons comme 

nous n’amasserons 
рм gland mousse, ni sous non plus.

roisse qui chanta aussi le service.
VLee retours étaient: MM Joseph, 

Etienne; Valentin, Alfred Beaulieu, M. 
Ant. Raymond, ses beaux-frères et 

M. Hormidas Lebel, son cousin.
Beaulieu, beau-frère 

de la défunte, portait la croix. 
Portaient les èolns du poêle: 8m

—Dimanche dernier Mme Patrice 
Michaud et son fils Josenhel sont al­
lés visiter M. et Mme Jos. Damboise 
et M. et Mme Freddie Damboise de 
Caribou. Me. - ‘

—Samedi dernier M. Lévite Michaud 
de Junioer visitait M. et Mme Léonide 

Décès:—M. et Mme Joe. D. St- Michaud. Mme Francis Michaud et M.
et Mme Richard Thibodeau, 

leur bébé. Joseph, Félix, Lame, décé- —M. et Mme Florent Ouellet et leur
dé le 20 septembre dernier à l’àge de AUe Emma, de St-Léonard visitaient 
7 mois. M. et Mme Chrisaophe Cyr et Mme

M. et Mme St-Amand prient Unis Essie Gauvin dimanche dernier, 
leurs parente et amis qui tour ont té- —Lundi dernier M. et Mme George 
molgné de la sympathie d’agréer leurs „Thibodeau. M. et Mme Léonide Mi- 

^ chaud ae rendaient à Edmundston où
Ils visitèrent M. et Mme Denis P. 
Cyr et M. et Mine Jos. P. Cyr de 8t-

4?! іST-LEONARD ST-AMAND, N. B.
belles-eoeun. Urnes Joseph, Etienne,

—Le semaine dernière, nous етапеValentin et Alfred Beaulieu. ШІЄ Oé- 
néville Beaulieu portait les fleurs. Le 
deuil était conduit par son époux, M. 
Damase Beaulieu, son frère, U. J. B. 
St-Pierre de Notre-Dame du lac, son

pierre qui roule eu les Quanmte-Heuree. Cette mis­
sion était précitée par un Révérend Pè­
re Prédicateur de Tohlque.

—Lee travaux de notre nouvelle é- 
beau-père, M. Val. BrauUeu, MM cole avancent très rite, et bientôt nous 

Etienne Beaulieu de Notre-Dame du! aurons une école capable de rtvaheer 
Lac, Jean Lafrance, Adélard Caron, J. ' avec presque nImporte laquelle des é- 
Dlctaon et Joe. Ohamberland de Grand! ooles du comté; ce sera un édlfloe très 
Sault. Antonie et Lionel Raymond, moderne et bien comfortable. ■ | 

Théo. Bemler, Camille, Amédée, Hor- -MUe Anita Martin. Institutrice, al 
mldas, William, héophlle, Bylrio et'pxeeé le dimanche à Edmundston. 

Georges Lebel. Alfred Morin, Oride, -Mlle Yvette Souoy a pané la 
Cyrille, Camille et Albert Raymond, de la semaine à Ven Buren, liny 
Lawrence Griffin et Alfred Ldraeque. de M. et Mme Wilfrid ~

A la famille en deuil, nos plus sine*- -Ceet ie temps de la
-------------- perdrix aussi beaucoup e

_____  b» semaine dernière trois
sont allées à la chasse, male ch

revinrent svec us

Amant! ont eu te douleur de perdreZ

■M—M. et Mme Edmond Moroeau de
DECES

Le 1er octobre est décédé à Cabano, 
Sieur Alphonse Caron époux de «une 
Clara Pelletier, à l'Age de № ana et 
• mole, Lee funérailles ont eu Ueu sa-
"ЇЇ dèflinTutaK six fils: Rév. Père 

8 pour Ed- Venance, capucin, Henri dBUmunds- 
requlee. MO. ton. Dents de Rlrière-Bleue, ifiphonse, 

substantiel Léo et Prad de Cabot»; quatre Mira,

St-Kusèbe de passage à Ste-Rose chez
Ï?.,-

—M. et Mine J. A. Landry, Mriie Syl­
vie Michaud, ML David Moroeau et

Plus
. -Md'un voyage à 8t-Eusèbe.

—M. Alfred Bérubé est en visite ehes 
père. M Paul Bérubé.

—MM. Gérard Dufour et Henri Mer-

ON DEMANDE aMARIAGE
CHAREST-ANTIL. — On annonce 

Pour le 21 octobre le marias» de Müe 
Léonle Charest «le de Mme F. X. 
Chareet de cette ville à M. Arthur 
Antil, télégraphiste. Pas de faire-part.

GERANT DE MAGASIN 
mundston. Expérience pas 
par semaine et partage 
dans les profits pour 
yra pou'.oir fair* un dépôt

FEU Mme GRIFFINCharest
sage à

fr­ étaient de pae-

deÆ Fred à la *4eut marchandise. S’adresser 
St-Denis, Montréal. M. A. J. résidence de l'AvenueA» 1» Dupont, agent de station 

t retourné à ses occupât»
à4085 rue 

1101—If-Po. A LOUER— des Erables de Québec, après Mré­
gné maladie. Lee funérailles ont eule . П était en racan- 

И passa lieu manude fued et dans l'église St-Pa-t D- J LONG.
Г- trie».SsaS'

^р£пн55Г*!еД,ТЇКьй
—

.Clair. N. B. 
1102—lf-go.: PARTIE La défunte était la mère de M.

du C. N.ARSENAULE I N. B.
V A R, à -

MLOct «tiwST s: le M. le curé de no.T4 " •
І И DECES •»
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,THE MADAWASKAIf you are one of our subs­
cribers give us your news; 
we will publish it 

without any charge.V WEEKLY NEWS EATON J.-G. B<

No. 8. P. Dodd TWEBD1E, editor.EDMUNDSTON, N. B. OCTOBER, 9 1980.

LaiSpéciaux pour Vendredi, Samedi et Lnndi Ж

CUSTOMS OFFICERS 
MAKE LARGE SEIZURE 

AT NOTRE DAME

OLD CHURCH 
BUILDING TO 
BE REMODELLED

CATSUP aux tomates 
"Tiger” btle 36 08 ,....

SAUCE C. & B. 
Branston, la btle

SAVON LUX 
2 barres pour

SUBSCRIPTION
1 year, payable in advance . $2.00 
In U. 8. A.

PERSONALS
Le feu і.... 2.50

—4n I. O. D. E. Tea was held at the 
home of Mrs. T. J. Scott on Tuesday 
oftemoon. About forty members were 
present. Mrs. A. M. Morrison ushered 
the guests into the dining room. The 
Regent, Mrs. C. M. Rideout, received.
Mrs. J. Reith presided over the tea 
cups. The hostess was assisted in serv­
ing by Mrs. J. F. McKenzie, Mrs. E. E.
Stevenson and Mrs. W. B. Morton. The 
hope-cheat which is to be lotteried was 
exhibited and donations received. The 
chest is made of choice cedar and to 
date contains many beautiful and use­
ful articles including woollen blankets, 
bed linen, silver, china, silks, reading 
lamps, curtains, towels and toilet ar­
ticles.

—The Young Peoples’ Guild of the 
Anglican Church held their first meet­
ing of the season at the home of Mrs.
R. B. Murchie on Friday evening.

—Mrs. R. B. Hanson of Fredericton 
is the guest of Mrs. Archibald Fraser.

—Mrs. John McDavid of Campbell- 
ton spent the week end with her son 
Mr. W. E. McDavid of the Fraser Com­
panies, Limited, staff.

—Mr. and Mrs. D. R. Bishop and 
daughter motored to Fredericton June- visiting her sister Dorothy Boone re­

turned to her home at St. Stephen on 
Monday.

—Mr. and Mrs. Ray McDonald are 
visiting relatives at Fredericton, N. B.

—Mrs. Hugh Kennedy of Montreal 
is the guest at the home of Mr. and 
Mrs. Archibald Fraser.

—Miss Edith Hall who has been the 
guest of Miss Grace Stevens for the 
past weeks returned to Montreal on 
Thursday evening.

—Mrs. James Jessup entertained at 
a bridge party of three tables at her 
home on Tuesday afternoon of last 
week. Those present were: Mesdames 
Adélard Albert, L. C. Kelly. Willie Tur- 
geon, Ben. Gallant, Xavier Levesque, 
Ed. TChier, James Duguay, A. Wood, 
Sylvio Morrel, Vital Ouellette and J. 
A. Carrier. The first prize was won 
by Mrs. Ethler and the second by Mrs. 
Albert.

—Miss Grace Stevens returned to 
Montreal on Monday evening after 
spending the summer with her pa­
rents, Mr. and Mrs. J. M. Stevens.

—The Anglican Badminton Club 
has announced that a Masquerade 

Dance will be held on October 30th.
—Mrs. Hdakon Berger and daughter 

of New York have joined recently Mr. 
Berger who has been employed here 
by Messrs Frayer Companies for seve­
ral months. Mr. and Mrs Berger are oc­
cupying an apartment in thhe Gagnon 
building on Aqueduct Street.

—Mr. and Mrs F. O. White left on 
Wednesday evening for Montreal 
where they will spend a few days.

EXTRA SPECIAL EXTRA SPECIALAdvertising. — Classified ads, 
50c first insertion, 35c for sub- 
sequént insertions. Rates of 
commercial advertising made 
known on application. Copy 
must be in our office on or be­
fore Wednesday morning.

Will be used for recreation purposes.

The Board of Trustees of Saint Paul’s 
United Church at a meeting held on 
Saturday evening decided to lengthen 
the building situated at the rear of 
the Church which was previously used 
as » church, about thirty feet so that 
it can be used as a recreation hall for 
the yound people of the church.

The building when completed will 
be used for the playing of badmlngton, 
volleyball and other games. It will be 
heated by a furnace.

Mr. Bert McDermott is doing the 
work which to being commenced im­
mediately and it is expected that it 
will be finished by November 1st.

On Friday, October 3rd, Officers Bou­
chard, Picard, Morin and Verrette of 
the Customs and Excise Preventive 
Service made a large -seizure at Notre 
Dame du Lac, P. Q.

The seizure consisted o f!23 quart 
bottles labelled Johnnie Walker Whis­
key, 45 gallon alcohol in gallon and 
two and a half gallon tins, several 
packages of Johnnie Walker Red Label 
wrappers, corks and labels.

It was found concealed in a cottage 
on Lake Temiscouata near that of 
Fred Levesque.

Quaker OatsBeurre 24c «34c ■(rapide et ordinaire) 
Paquet 3 lbs et 7 ozde beurrerie, la lb

Pa
verneu 
U- oct 
contre

FLOCONS de saron 
LUX, 3 pqte. pour ........

FEVES au LARD 
Clark, bte No. 3 
deux dal tee pour ..........

29c SAUMON ROSE 
Colombie Anglaise 
boite 1 lb ..............

VANILLE Eaton 
non alcoolique18C btle 6 oncesNews. — We will be pleased to 

publish any social and perso­
nal news. Call the editor, Phone 
No. 168.

c<19cOLIVES QUEEN 
Estonia, btle 8 oz

BALAIS Estonia 
5 cordes, chacun . ... ШЯ4 ducatii 

éviter 
efforts 
sur la 
(JUe le 
Vensei 

■ incend

I’ Ш EXTRA SPECIALЖ EXTRA SPECIALEDMUNDSTON TEAM 
WINS FIRST 

FOOTBALL GAME

AT THE HEAD OF 
ELECTRICAL DEPT. Rinsom Marinades 39c8c 1and J. W. Hall left on Tuesday morn­

ing for a hunting trip to Fourth Lake 
P. Q.

—Mrs. Alex. Dunbar, Mr. and Mrs. 
Gordon Dunbar and daughter motored 
to Campbell ton last week and return­
ed Monday evening.

—Miss Helene Boone who has been

mélangées, douce
McCready, Jarre 85 oz..........poudre de savon, petit pqtш

1 L;• Mr. J. M. Fraser takes over Electrical 
I Superintendent’s duties Temporarily. ;'

liment 
d’une 
co-ord 
qui ra 
riche і 
fices p

5 >■, ■ DEFEATS WOODSTOCK 6-0
IBISCUITS assortis 

Estonia, pqt 1 lb
THE PEKOE ORANGE 
Eaton, la livre ..............

PELURES de citrons 
nouveaux, la lbThe recently organized Edmundston J- M- Praser of the Oatlneau

Football Team opened the season her?, pfwfer Company, Ottawa. Ont., arriv- 
Saturday hv defeating the Woodstock edJn Town ln Monday to temporarily 
Town Team by a score of 6-0 taie over the duties to be assumed

The first period was scoreless with !’v .ML H ® Franklvn on November 
both teams working hard, but the Ed- flrs^ Mr. Franklyn has been engaged 
mundston succeeded in making two ^ Electrical Superintendent, but is

unable to take over the position until 
November first owing to the fact that 
he has been obliged to go to England.

j*.
tlon over the week end.

—Mr. and Mrs. H. M. Grady return­
ed on Wednesday evening from a va­
cation spent at Musquash, N. B.

—Mrs. Hubert Henderson of Camp- 
bellton was the guest of Mr. C. S 
Henderson last week.

—Mrs. E. W. Ross and children were 
the weekend guests at the home of her 
parents Dr. and Mrs. Sprague, Woods­
tock, N.B., on her return she was ac­
companied by her sister Mrs. Myers 
who will be her guest for a few days.

—Mr. Robert Tweedie of Long Island 
N. Y., is the guest of his sister, Mrs 
L. W. Bragdon.

—Miss Alice Michaud is spending a 
vacation of two weeks at Quebec City.

—A Hiking party was very much 
enjoyed on Sunday last by a number 
of the Fraser Cos., Mill Office Staff. 
Those who attended were: Miss Evelyn 
McDonald. Miss Olive Seymour, Miss 
Sylvi '. Gagnon, Miss Therese Perron, 
Miss Anita Gagnon, Mr. D. Warren, 
Mr. Shirley Ross. Mr. Sam Barber, Mr. 
L. G. Sears, Mr. Ronald Baird, Mr. 
Tom Manzer.,

- -Mr. R. R. Richards has recently 
go іе to Campbellton where he is em- 
P oyed in the interests of the Swift 
Canadian Company, Limited.

—Miss Heenan of the staff of the 
E Imundston schools spent the week, 
e id at‘ Fredericton, N.B.

—Miss Marion Dunbar was the week 
e 'd guest at the home of Mr. and 
Mrs. H. Dunbar, Woodstock, N. B.

—Hon. J. E. Michaud, J. Frank Rice

SPECIAL

FARINE PURITY
sac coton 98 lbs

SPECIAL

RAISINS TOKAY
SPECIAL

GRAISSE
chaudière 20 lbs

s

■

LЖtries ln the second period. Both wer< 
made by Hudson, who made sensetiona’ 
runs, but they were the result of goo<* 
combination play. McCaffrey endea­
vored to convert the first try and Hier- 
lihy the second, but without success.

The Edmundston scrum showed up 
particularly well in the second period 
getting the ball out clearly and consis 
tently and making good gains by drib 
bling. The work of the quarter line 
was also good. They ran, passed anc’ 
tackled well.

Reardon of the Woodstock team w'a; 
the outstanding player on the field 
McCaffrey, Hlerlihy and Hudson show­
ed up well on the Edmundston as dir: 
Augherton and Buck on the Woodstock 
Team.

la livre
ment ; 
lars, s$3,45 $2.65 15c L

I *
côté pFREDERIC STEVENS 

INJURED IN 
PAPER MILL

SPECIAL POUR MARDI, MERCREDI ET JE UDI
CACAO FRY . 
boite y» livre L IV

prose
trôlé. 
villes 
cher 1 
Ici ira 

encor 
pulati

SUCRE en poudre 
3 paquets pour

GRAISSE 
chaud, de 5 lbe

FARINE PURITY 
sac de 24 livres 92e

Mr. Fred Stevens, son of Mr. and 
Mrs. Harr yStevens. suffered a pain­
ful injury to his right hand in the 
Fraser Paper Mill at Madawaska, Me., 
on Monday.

He is employed as a fifth hand on 
a paper machine. The paper on the 
stacking rolls appeared to be sticking 
and he took hold of It in an endeavor 
to pull it back. While he was doing 
so his hand was pulled between the 
rolls and the ends of his fingers were 
crushed badly. Two fingers nails and 
oart of another rçere torn off. but un­
less there are complications It will not 
be necessary to make any further am­
putations.

SUCRE BLANC 
paquet de 5 lbe ............ 10cPAMPLEMOUSSES 

gros, chacun ............
FRANKFURTS 
la livre ...............

SUCRE BLANC, 
sac coton 100 lbs 5.20 40c IBACON 

la livre
POMMES No. 1 
le peck le dev 

propr 
aux r 
leurs 
répari 
voisir

Both teams showed a lack on condi­
tion, but with wore practice and train­
ing will put up good games.

The lineups were as follows: Woods­
tock: Forwards: Smith,'Angherton, E 
Bowlin, D. Bowlin, Rolston, Jones, Hull, 
Porter and Tommy; Halves: Buch, 
Reardon and Patterson: Three-quar­
ters: Brown Holden, Hickey and 
Smith; Fullback: Williams; Edmunds­
ton: Fordw 
F. Stevens, 
and E. Matheson; Halves: McCaffrey, 
J. Matheson, Bérubé; Three-quarters, 
Picot, Bowlin, Fullerton and Hudson; 
Fullback : Ouellette; Spares : D. Ste­
vens and Levesque.

A return game will be played at 
Woodstock on October 11th.

ORANGES, la douz.

400 - 60C - 790
JAMBON CUIT 
la livre ............... FROMAGE CANADIEN 

la livre

BOLOGNA 
• la livre ..

CRANBERRIES (atacas 
la livre .............................20c 8cBANANES 

la livre

-f?
i

glemi 
dronl 
est te 
ville, 
liculi 
confli

kards: N|cKinley, Hierlihy, 
H. Stevens, Miller, Perron

LOCAL POLICE 
DOES QUICK WORK

Car belonging to Sherman Murphy 
Stolen — Recovered at Montmagny. РГ°рі

sons,
chau
seror
raise

Premiere Demonstration de la Nouvelle Ligne 1931
Lampe a PHuile—a Manchon

(A MARQUE FASHION-CRAFT SIGNIFIE ELEGANCE ET QUALITEFIRE CAUSES A Hudson Sedan belonging to Sher­
man Murphy was stolen in front of 
his residence on St. Francis Street on 
Thursday evening. Chief of Police Sa­
vage immediately got ln touch with 
the police authorities along the road 
to Montreal and on Sunday the car was 
located in a garage at Montmagny P. 
Q.: later in the day Claude Ouellette 
of Edmundston and Martin Theriault 
of Berlin, N. H„ were arrested at 
Charny. They were brought back to 
Edmundston and on Wednesday morn­
ing appeared before Magistrate Hu­
bert and were charged with stealing the 
car. They elected to be tried by the 
magistrate, pleaded guilty to the 
charges and were remanded for

Ouellette has a police record, hav­
ing spent a year in a reform school 
in Maine; also about two years and 
a half ago while in Edmundston goal 
awaiting trial on a charge of having 
stolen a car he escaped. He is twenty 
years old.

Theriault has no police record as 
far as can be ascertained and has been 
in Canada only about fifteen days.

HEAVY LOSS
1

Two Barns Belonging to Maxime 
Guérette Burn. Aladdin perse 

nées 
• sion 

gers

Two large barns near the Town 
Limits on the south west side of the 
Madawaska River belonging to Maxime 
Guérette were burned on Saturday 
morning.

Mr. Guérette deals in horses and it 
is thought that one of the men' who 
had been at the barns to see the hor­
ses dropped a match in the hay and 
started the fire. The alarm was rung in 
at about 11.30 in the morning, but by 
the time the fire department arrived 
all ohpe of saving the barns was gone, 
and the firemen confined their efforts 
to controlling the fire so that It would 
not reach surrounding buildings. Con­
siderable hay was burned and also a 
Chevrolet Coupe belonging to Mr. 
Guérette. When the fire reached the 
car the gasoline caused a large explo­
sion.

Î

LUMIERE INSTANTANEE •f(1 I !e pr 
chen 
saire 

- remi
AipOUTE personne est cordi-

I element invitée â visiter 
notre magasin £t examiner 

cette nouvelle ligne de lampes 
Aladdin de 1931. Jamais aupara­
vant on a pu obtenir pour le 
foyer une ligne de lampes à 
l’huile aussi jolie et aussi com­
plètement modernisée.

La lampe Aladdin à l’huile, à 
manchon, est non seulement mo­
derne dans sa forme et son fini, mais 
elle produit une lumière blanche 
moderne qui, de toutes les lumières 
est la plus rapprochée 
solaire. Sa lumière est 
tout en étant douce et i 
juste l’intensité voulue pour la de­
meure. Economique aussi, se paie 
actuellement d’elle-même en quel­
ques mois par son économie d'huile. 
Brûle 68 heures au gallon.

Venez à la première occasion et ЛттЛа 
une démonstration de cette nouvelle lumière. 
Voyez comme elle est extrêmement simple; 
sans bruit, sans fumée et sans odeur; aussi, 
remarquez comme elle est puissante et agré­
able. Absolument sûre—«an» danger. Son 
prix 4 la portée de chaque bourse.

«Jr\\ ,
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T. J. SCOTT 
WINS GOLF 

CHAMPIONSHIP

When through using the wringer, 
take a piece of cloth and wet it with 
kerosene. Rub the rollers well and 
they will be as clean and white as 
when new. Repeat every week after 
washing.

h

;„V ШШ
M de la lumière ,

te Him
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me;
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vais

E CHIC.Ж,

ш жDefeats H. M. Graay in semi-finals and 
F. O. White in finals.

The play for the Smiley Cup emble­
matic çt the mens’ Championship of 
the Edmundston Golf Club was com­
pleted over the week end, and resulted 
in Mr. T. J. Scott, local manager of 
The Royal Bank of Canada, being the 
winner .

In the semi finals Mr. Scott played 
H. M. Grady, defeating him two up 
and one to go. Mr. Grady was one up 
at the end of the first nine holes, but 
at the end of the seventh hole on the 
was on the green ln two and holed out 
second round Mr. Scott was one up. He 
In four, winning the hole and the 
moteh as Mr. Grady got into difficul­
ties and took two penalty strokes.

In the finals thhe champion met Mr. 
F. O. White. According to the rules 
set by the donor of the cup it is ne­
cessary to play a match of 36 holes in 
the finals. Mr. Scott was one up at the 
end of the first 9 holes and also at the 
end of the first 18. In the third round 
Mr. White slackened and his opponent 
was 6 up at the end of that round. It 
was necessary to play only four holes 
of the fourth round as each player 
won two of thehse holes. The match 
ended at the thirty-first hole as at that 
stage Mr. Scott was 6 up with 5 to go. 
He played the first two rounds in 84 
and the third in 44.

The cup was won last year by Mr. 
Robert Hunter who did not compete 
this year as he no longer reeider in the 
Town.

CVCjotocy SeT est superflu, mois il ajoute 
de la valeur au nouveau

ГЧЙ |-Yy-'

іm m >v S
No. 1241 ave 1 

abat-jout ' 1
parchemin 

No. 441

PARDESSUS

Bâhion-praft

i*Vab<
fair 
et f;

y Vous
pouvez

Gagner cette Merveilleuse 
Lampe Vase Aladdin

s ser%
DR10 Points Caractéristiques

Brûle l'huile de charbon—Absolument aOre qui est chaud, confortable, 
durable. T—Sans fumée—S'allume instantanément—

Lgale à dix lampes ordinaire»—Sans trouble 
-Economique—Sans odeur—Sans bruit— 

Pas d’attente.Pas de cha
Tous les Modèles Populaires avec Jolis 
Abat-jour Décorée—Verre et Parchemin 

peut obtenir cette merveilleuse Aladdin 
les modèles de table, vase, pour sus­

pendre, mural et piédestal, avec abat-jour de 
verre ou parchemin habilement décorés. La 
lumièA glorifiera la demeure tandis Que les 
abat-jour l'embelliront

CHIC ET QUALITE 
INCOMPARABLES

WITH SO MANY DAYS IN 
THE YEAR-IT SEEMS LIKE 
WE COULD AFFORD MORE. 
THAN JUST ONf OF THEM 
TO DEVOTE TO MOTHER/*, 

Wearing a carnation in your but­
tonhole won’t make Mother com­
fortable in a cold hquse. A cold 
house is as painfut as an aching 
heart. Put it up to the men who 
know their business to install an 
efficient heating plant.
The Right Heat Makes a Home Out 

of a Place.
For further informations on FESS 

OIL BURNERS call at
‘TUNC in гок seevice'ro

Ц"GRATIS-

On
Venez à ce magasin et demandez le blanc d'entrée à ce concours 
facile, auquel peut entrer tout homme ou femme, garçon ou 
fille. Assurez-vous de demander une démonstration afin d'être 
mieux qualifié pour gagner. Aucun firme d’entive ou. autre 
obligation; seulement quelques minutée de vos moments de 
loisir consacrées à remplir ce blanc peuvent vous apporter, 
sans qu'il vous en coûte un seul sou, cette jolie Lampe Vase 
** dont le prix est de $19.60. N'attendez pas, venez 

' obtenez votre blanc d’entrée et
be Détails Complets

dans
A partir de $25

■
-------- - AUSSI---------

Vêtements d’automne et d’hiver 
pour Hommes et Garçons

VOYEZ notre grand assortiment de Msmteaux pour 
Dames et Demoiselles — le plus beau choix offert 
— les styles les plus nouveaux.

awgwM

Toujour*
ЕГГ54ІS

шaujourd Bsefcfte d* 
pci pour IW 
le. modèles.

! І. ГАГ NECMarchands Aladdin Autorisés

MADAWASKA MERCANTILE
EDMUNDSTON, N.-B. -

1 â“The Home of Good Clothes”
Rue Canada Edmundston. N. B.

lip
ІАШЕЕ5 Eucmc 

Shop
■

■

A. J. TRAVERS 
Baker-Brook

.

WILLIE SOUCY
Ste-Anne de Madawaska

, *36 CHURCH STREET
Many persons are able to beat op­

portunity knocking. mшкI
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Cheque paquet d’al 
■ne qualité Incontestable et une

InumFLa Prevention des Incendiestû *Q. N. TRICOCHB BIOGRAPHIE,: :

5c des nouveaux MinistresVARIETE

LE THÉ
"SAIADA”

Le feu a causé pour $-17,000,000 de dommages pendant l’an­
née 1929. ■*» 233 personnes Ont perdu la vie au cours 
d’incendies. ,

T

LES ENFANTS DE TROUPE EN FRANCE ■ :
-

•і
C’est Ut une des plus eurieuMs lnstl 

tuttons mfflteiree 
régiment en possède uti certain nom-

ans. l'Age dè s'engager. La majorité de 
ces garçons devenaient sous-officiers; 
un certain nombre parvenaient à l'é­
paulette. Bien des généraux de notre 
époque sont d'anciens enfants de 
troupe. Parmi ceux-ci, on peut citer le 
général Humbert un des meilleurs com­
mandants d'artnée en 1ЄИ, et le pre­
mier Gouverneur Militaire de Stras­
bourg délivrée. Cependant, U eat In­
déniable que la vie de caserne n’é­
tait pas une bonne école de morale 
pour ces enfants; une proportion 
ses élevée tournait mal. Aussi, à l’heu­
re Actuelle, en est-on arrivé à 
tre système. les enfants de troupe ne 
restent plus au régiment. Па sont en­
voyés, tout d'abord dans une des cinq 
Ecoles Préparatoires, et, ensuite, a— 
des Ecoles de Perfectionnement, où on 
leur donne une Inètructlon technique 
susceptible de faire d’eux des spécia­
listes militaires pour l’artUlerte. le gé­
nie, l’aviation et les chars de combat.

atome Nestler Tricoche.

de France. Chaquec LA PRUDENCE EST NECESSAIRE
ач de sous-offlciere. Elevée à la ca-

Par une proclamation royale Son Excellence le gou- 
Canada a désigné la semaine du 5 au 
“la semaine des mesures préventives

seme, ces enfants se vouent naturel­
lement à la carrière des armes. Tou­
tefois, 11 y a eu trois périodes distinc­
tes dans l’histoire de ces Jeunes pu­
pilles de l'armée. Au tempe de b Ré­
volution et du Premier Empire, les en­
fants de troupe étalent des tambours 
ou des clairons, et, comme tels, ils 
faisaient campagne. Plusieurs d'entre 
eux se sont couverts de gloire: tels 
ce Jeune Ram, qui périt héroïquement 
à qua torse 
seau, près de Paris; et ce Vlala. mort 
victime de sa bra 
1783, la même 
tard, les enfants de troupe, après avoir 
reçu une éducation élémentaire, étalent 
simplement employés dans les bu­

reaux ou magasins régimentaires Jus­
qu'à ce qu’ils eussent atteint dix huit

général cUq 
1 b octobre comme 
contre les incendies.” ’., '

Cette spmàine, par tout le Canada, est consacrée à l’é­
ducation dé la population sur les moyens à prendre pour 
éviter les incendies ; c’est une périodç durant laquelle les 
efforts des autorités fendent à at tirer l’atl ention, des gens 
sur la nécessité de protéger les vies humaines aussi bien 
que les capitauk, don tre les dangers d'un incendie; c’est 
l'enseignement des méthodes'par lesquelles la plupart des

• incendies'peuvent être prévenues.
La semaine des mesures préventive! est aussi un ral- 

Iiment de toute la population d’un territoire donné, celle 
d’une villeMd’un village, dé toute une paroisse, en vue de 
co-ordonner tous les efforts vers la prévention d’un fléau 
qui ravage sans merci, qui détruit sans pitié te château du 
riche comme la chaumière de l’ouvrier, l’usine et les édi­
fices publics comme les arbres inoffensifs de là foret:

Le montant des pertes matérielles causées annuelle­
ment au Canada est d’une moyenne de 40 millions de dol­
lars, sans parler des 300 pertes de vie.

La plupart des incendies peuvent être prévenus. Le 
côté physique qui fait se déclarer et permet à l’incendie de 
se propager est maintenant compris et graduellement con­
trôlé.. D’immenses laboratoires existent dans les grandes 
villes où des travaux d’expériences sont faits pour recher­
cher le degré dé résistance auquel peut être soumis tel ou 
Ici matériel de construction ; mais aucune organisation n’a 
encore réussi à changer “l’esprit de négligence” de la po­
pulation en rapport avec les dangers du feu.

Prévenir les incendies est la tâche d’un chacun ; c’est 
le devoir de tous de s’en occuper. Il faut s’intéresser à son 
propre entojurage, éloigner les dangers d’încendie, donne^ 
aux membres de la famille des leçons qui peuvent un jour 
leur sauver la vie. Il faut bannir la négligence du foyer, 
répandre l’évangile de la prévention des incendies chez les 
voisins. X

Il nous fait plaisir d’apprendre que les nouveaux rè­
glements qu’est à faire la ville d’Edmuhdston corùpfen- 
dronfcpcevfepnes clause* «n vue «^éviter Us іпсе*:
est tout a 1 honneur du commissaire des incendies en notre poéie. ejüè de репюппга. ontpéri per 
ville, M. Herman J. Savage, qui s’intéresse d’upe façon par­
ticulière à prévenir les désastres que pourrait causer une 
conflagation. ,

' Ainsi il sera prochainement obligatoire pour tous les 
propriétaires de faire raiponer les cheminées de leurs mai; 
sons, à l’automne, avant d’entreprendre la saison du gros 
chauffage. Des employés mtinicipaux feront cè travail et 
seront rénumérés par les contribuables à un taux fixe et 
raisonnable pour ce genre de travail malpropre.

Actuellement le département du feu a autorisé des 
personnes à solliciter à domicile le ramonage des chemi-> 
nées ; les contribuables devraient profiter de cette occa-

• sion qu’on leur offre pour enrayer l’un des plus grands dan­
gers de feu : la cheminée sale et en mauvais ordre.

Les personnes qui font le ramonage devraient avertir 
le propriétaire de toutes défectuosités découvertes dans la 
cheminée; ils devraient également en avertir le commis­
saire des incendies qui verra à ce que ces cheminées soient

• remises en
C’est

verneur-
6c •Tout finale des plantations*ЩУ-Л

ÎC Bée' en modèle Le Jeune homme, pour 
mieux servir, s’ov.tilla dans les études 
libérales de son temps et devint un a- 
vocat brillant; dès l'âge de vingt-trois 
ans, il commence à “cueiller des res­
pects”, en se faisant élire député de 
Terrebonne. Depuis ce moment, il ne 
cessa d'affirmer à la Chambre les droits 
des Canadiens et d’en réclamer l'exer­
cice. H se vit incarcérer lors de 1838 
pour avoir été la cause de l’insurrec- 
tions trop vives de nos droits. Remis 
en liberté, grandi dans l’admiration 
des siens pour avoir souffert pour le 
maintien de droits sacrés, il marcha 
vers de nouvelles luttes. Le 15 septem­
bre 1842 .il “cueillit de nouveaux res­
pects” par sa ferme revendication des 
droits de la langue française en pro­
nonçant son premier discours en fran­
çais. H s’attacha à la conquête du gou­
vernement responsable pour son pays 
en s’alliant à Baldwin. Le respect tait 
universel; il fut nommé juge de la 
cour d'appel; il se vit conférer le titre 
de baronet par la reine Victoria. Il 
continuait donc à “cueillir des res­
pects”, même de la part de sa souve­
raine. Aussi sa mort ne trouva person­
ne d’indifférent et, depuis, sa mémoi­
re est vénérée par les siens. Tous récla­
maient яце son nom fût gravé en la 
pierre sur 1 aplace publique comme il 
l'est déjà dans tous les coeurs.

■f Billet Hebdomadaire
;

CUEILLIR DES
RESPECTSet à sa statue à Palai-

Réfléxions d’un penseur à l’occasion du 
dévoilement du mokument Lafontai­
ne à Montréal, dimanche dernier le 
28 septembre.

k treize ans, en 
que Вага. Plus

avoqre
année

I CUEILLIR DBS RESPECTS, dit 
Thucydide, “c’est la suprême ambition 
du citoyen”. Cette doctrine payenne 
semble être en opposition avec celle de 
l'imitation de Jésus-Christ, qui nous 
prêche l’humilité et l'amour de la re­
traite: “Aimez qu’on vous ignore". Il 
n'est en rien, cependant: “cueillir des 
respects” n’est ce pas tout simplement 
la pratique ouverte sous les regards de 
tous, de toutes les vertus civiques. Et 
ne donne-t-on pas dans l’Evangile le 
conseil de faire briller notre vertu aux 
veux de tous pour leur édification? H 
faut donner le bon exemple, car l'ex­
emple entraîne et vaut plusieurs dis­
cours. “Cueillir des respects", c’est 
donc une formule acceptable et confor­
me à l'esprit chrétien et l’on peut af­
firmer qu’elle devrait être la suprême 
ambition de tous dans tous les domai­
nes. Et la gloire qui s'attache aux 
grandes actions n’est rien autre chose 
que “les respects cueillis" et le monu­
ment qui se dresse sur la place pu­
blique est en dfinitive "un respect sta­
bilisé" stéréotypé, éternisé", si ce mot 
peut s’admettre en un monde qui pas-

ІС
M. E.-N. RHODESLES FAITS SOUS 

LA LOUPE
la combustion spontanée et celle-ci est 
la cause de bien des incendies dont on 
a Jamais connu l’origine.і M. Edgar N. Rhodes revient dans la 

politique fédérale en qualité de minis­
tre des pêcherie^
dq la Chambre dés Communes en 1917 
et réélu à ce. poste en 1918. Auparavant, 
il été assistant-orateur depuis 1916. Il 
fut élu pour la première fois à la 
Chambre des Communes en 1908 et il 
resta à Ottawa jusqu’en 1925 alors qu’­
il devint premier ministre de la Nou­
velle-Ecosse. H est encore premier mi­
nistre de sa province Jusqu’à ce qu’­
il donne sa démission.

M. Rhodes est né à Amherst, N. S., 
er 1877. П a fait ses études aux uni­
versités Acadia et Dalhousie et il a 
exercé le droit. П fait partie du bu­
reau de direction de l’université Aca­
dia. il a un garçon et une fille. B fait 
partie de l’église Baptiste.

U avait été OrateurPlacez ces linges huileux rfan* un ré­
ceptacle en métal.Le feu catisë des dommages consi­

dérables chaque année, au Canada.
U est bon de faire inspecter les ins­

tallations électriques déjà vieilles. Des 
raccordements mal faits peuvent dé­
clarer un incendie qui détruira vos 
propriétés. ,,

!
H est plus facile de prévenir un in­

cendie que de combattre une conflaga-t
tlon.

U en coûte moins cher une dose 
de PRUDENCE est parfois suffisante.

SOYONS PRUDENTS, PARTOUT 
ET TOUJOURS!IC

SOYONS,PRUDENTS, en tout tempe, 
lorsqu’il s’agit du feu.

PASSIM. Lafontaine avait ordonné sa vie de 
manière à mériter des respects et les 
respects pleuvent sur sa tombe. Ce 
monument était dû à sa mémoire, et 
en le lui concédant ses contitoyens.eux 
nont fait que leur devoir envers les 
bons serviteurs de la patrie. A quoi 
servirait il donc de s’évertuer à méri­
ter des respects, si nos concitoyens in­
différents ne nous permettaient jamais 
de les “cueillir”, dans leur plénitude? 
Oui, en élévant à Lafontaine une sta­
tue en bronze, et en gravant son nom 
sur la base, nous ne faisons que stall- 
User notre respect, que l’éterniser. Le 
nom de Lafontaine est celui d’un 
grand serviteur de la patrie et au­
jourd’hui les siens lui versent un a- 
compte sur la somme des “respects" 
qui lui sont dus.

ІС 3 Chez le LibraireNe laissons pas les enfants Jouer a* 
vec les allumettes. , ' Le client—Je voudrais avoir Antoi­

ne et Cléopâtre.
Le commis—Voilà, monsieur. C'est 

un dollar.
Le clientr-Je n’ai que cinquante 

donnez-moi seulement Cléo-

C ц •Lee ЬоІЦв de bois ne sont pàs faites 
pour recevoir des cendres chaudes. M. Gideon ROBERTSON

Le nouveau gouvernement revient à 
la pratique de donner un portefeuille 
à un sénateur. Le sénateur Gideon 
Robertson succède donc à M. Peter 
Heenan comme ministre du travail. Né 
dans le comté de Lambton, M. Robert­
son est entré au Canadien Pacifique 
comme télégraphiste et il a tour à tour 
occupé tous les postes dans l'union 
des télégraphistes des chemins de fer 
Jusqu’à en devenir le vice-président, 
en 1915; il l’est toujours resté depuis.
H fut appelé au Sénat en 1917 et fur 
nommé ministre sans portefeuille dans Canada.

La vie de Lafontaine fut celle d’un 
patriote. Elle a été toute ordonnée vers 
la moisson des respecte dont parle 
l'historien fameux. Depuis l’adolescence 
jusqu’à la mort, elle peut être propo-

pâtre.Une mauvaise cheminée, une chemi­
née qui n’est pas nettoyée souvent 
est un danger continuel pour le feu.

П est toujours dangeureux d’accro­
cher du linge, dee serviettes et autre 
matériel» combustible autour du poêle.

c, ; Pire
—Eh! Jos, j’ai fait un curieux rêve 

la nuit passée, J’ai révé que j’étais mort 
en que L’allais en enfer.

—Ah! cela aurait pu être pire. 
—Comment cela?
—Cela aurait pu être vrai.

le cabinet unioniste l’année suivante. Il 
fut nommé ministre du travail en 1918 
et à son avènement au pouvoir M. 
Meighen le nomma de nouveau à ce 
poste. M. Robertson, qui aura 56 ans 
le 26 août, a eu un fils tué à la guer­
re; il fait partie de lTglise-unie duEMULSIFICATION

I)E même que démulsification 
du grat de beurra dans le 
resa le lait une de dos nourri* 

hues les plus faciles à digérer, 
Г émulsification améliore le goût 
et la digestibilité .de Fbuile de 
foie de morue pure dans

L’Ermite de la Chaussée.
St-Hubert.

ce moyen.

Laisses -aux buanderies le soin de 
nettoyer les vêtements avec de la gaso­
line. Ce travail ne doit pus se faire à 
la maison, il est très dangeureux. lait AU.X MENAGERES QUI FONT LEUR PAIN A LA MAISON

“J’ai obtenu des résultats merveilleux” ЩП ne faut Jamais lancer au hasard
une allumette enflammée, un bout de
cigare ou de cigarette encore en com­
bustion.

L'EMULSION SCOTT déclare Mme John R. McDonald*
Elle se joint à des milliers de femmespour louer la nouvelle Méthode Quaker 

pour la Cuisson Facile du Pain
Y avez-vous songé ? Vous pouvez faire votre pain dans la moitié moins de 
temps et avec la moitié moins de travail,sans pétrissage ni préparation prélimi­
naire laborieuse de la pâte—et cependant obtenir du pain ou des petit spains 
chauds qui font le régal de toute la famille II n’est pas étonnant que la nou­
velle méthode Quaker soit si populaire.
Elle a été perfectionnée pa run maitre- 
boulanger, mais elle est d’une extrême 
simplicité.
Explications complètes concernant cet­
te méthode dans la brochurette, “La 
Méthode'Quaker pour la Cuisson Facile 
du Pain. Envoyez le coupon ci-dessous 
ou demandez-la à tout marchand de 
Quaker Flour (Farine Quaker).
N’oubliez pas d’employer Quaker Flour 
(la Farine Quaker) quand vous ferez 
l’essai de cette nouvelle méthode de pa­
nification. Sa fine qualité vous assure 

. des résultats certains avec toute vos pâ­
tes. Elle est éprouvée à toutes les heu­
res durant la mouture et, chaque jour, 
on en cuit des échantillons au moulin, 
exactement comme ous le feriez à la mai­
son. Et si la Farine Quaker ne vous don­
ne pas satisfaction complète, le mar­
chand est autorisé à vous rembourses 
votre argent.

Il «et bon d’avoir un extincteur chi­
mique A 80 portée; 11 peut voue sauver 
lui vie et celle de ne entante.

Cest pourquoi des millions d’en­
fant* et d’adultes la préfèrent à 
toute autre forme d’huile de foie
deL’usage d’une torche électrique (flash­

light) est toujours plus sûr que celui 
d’une chandelle ou d’une lampe à pé­
trole.

Лівим voue que Vhutie de 
Me de meme 
employez toit ______

Î&SÏÏ.&Æ0 *
Twe.OU.

S
Méfiez-vous des 'linges huileux; à 

l’abri de l’air, ces linges prennent en I
i'j feu facilement. C’est ce qu’on appelle seetta їй

/bon ordre. 
Un devoir KIntroduisant

Le Nouveau
pour toute personne, de travailler à 

éviter les dangers du fèu; c’est un devoir envers les mem­
bres de la famille, yivers ks voisins, envers tous les pontri- 
buables. 59*/

La plus petite négligencç peut causer les plus grands 
désastres matériels et la perte de plusieurs vfes. Citons 
l’exemple classique de la négligence en matière d’incendie : 
le 9 octobre 1871 une vache appartenant à Mme Q’Leary, 
frappa de sa patte une lanterne qui avait été laissé à traîner 
dans l’écurie et causa ainsi la grande conflagatipn de Chi­
cago.

Que de feux ont 'été allumés par négligence: une al­
lumette jetée au hasard alors qu’elle est encore en combus­
tion, une cigarette ou un cigare hissé ici ou là encore allu­
mé; des cendres chaudes mises dans des Boites de bois; un 
rattachement "électrique fait par des mains inexpérimen­
tées; un poêle surchauffé et une cheminée sale et en mau­
vais ordre, etc.

Profitons des derniers jours de cette semaine pour 
taire un examen soigné de la maison et de son entourage 
et faisons disparaître toüt ce qui pourrait facilement eau 
ser un incendie. NETTOYONS ET METTONS EN. OR 
DRE LES CHEMINEES AVANT L’HIVER.

Gaspard BOUCHER.
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• Ho. i. d’une série de cental- • 
nés de lettres reçues per la 
Compagnie Quaker Oats d’en­
thousiastes adeptes de la Hou-

la
Cuiaon Futile du Pain. 
Des milliers de ménagè­
res ont écrit pour de-

<0I%
Son enthousiasme est parta­
gé par des milliers d’autres 

"j-ai reçu votre petit livre et Je sut, 
très satisfaite de votre nouvelle mé-

■
expliquant cette métho­
de—et plus de 50,000 ex- 

otit ainsi étéCOMPLET AVEC

F.-. ; thode de faire le pain. Je l’ai essayée et 
ai obtenu dee résultats merveilleux; je 

suis très
Kl --------,
4:; THE QUAKER OATS COMPANY, pour les

!Pensez-у, les Nouveaux Modèles Majestic de 1931 
sont 50% plus sensitifs.... 3f% plus sélectifs... que

avec devant découlé à sept 
tre tubes screen grid. Pattes 
:s. Grille du haut-parleur en
“"“'"l105C

J'aimerai* à faire Pensai de lu 
I pour la Caisson Facile du Fain. Veuillez m 
ï TIS «a exemplaire de votre broehuretre de 
V te merveilleuse méthode nouvelle est expliquée.

éthode Quaker 
‘envoyez GEA- 
nn laquelle cet-

J’aimerais bien pouvoir me procurer 
trois autres livres pourm I Шsі PB

■ : ■ ;
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LE MADAWASKA LE

EDMUNDSTON N.-R., 9 OCTOBRE, 1930. .
K

■sees^Œeae^^e * *■

= rbeen made in the .payment thereof 
as therein provided, at public 
auction, in front of the Court 
House, in the Town of Edmunds- 
toni in the County of Madawaska 
on Saturday 25th October, A.D., 
1930 at 11 o’clock in the forenoon, 
all the lands and premises des­
cribed in the said mortgage as 
follow*:

ALL# that certain lot, piece or 
parcel of land and premises si- 
tuateg lying and being in the 
Town of_ Edmundston, County 

of Madawaska and Province of 
New Brunswick. The same being 
known and distinguished as lot 
No. 10 as it will appear by a plan 
of lots surveyed for one Eugénie 
Martin and Florent Martin by 
John T. Emmerson, D.L.S., said 
plan dated 1918 and 1919. Bound­
ed and described as follows :—On 
the front by the eastern side of 
the Green River or Power Road, 
on the northerly side line by lot 
No. 11 owned and occupied by 
George Francoeur. On the south­
erly side line by lot No. 9 owned 
and occupied by Jos. L. R. Four­
nier. On the easterly side or rear 
by the rear of said lot, the said 
lot measuring 93 feet long and 51 
feet in width.

Together with all the buildings, 
improvements and appurtenances 
to the said lands and premises be­
longing.

Dated the 28th day of August, 
A.D., 1930.

UNIVERSITE “LE MADAWASKA”•t
FUMEZ LE TABACSAINT-JOSEPH Parait tous les Jeudis

abonnement•reptlens ronges?!
U liquide agissant DM) chassera de la 
peaa les gerraea de maladie. Appdquez- 

■ea gouttes ear la partie malade 
pêaéfer le liquide. Répétés 
L, trots fols—--les vilains points

2-А, Memramçook^ N.-B..—-Il y a 400 élè­
ves maintenant à l'Université Saint- 
Joseph. Cette institution est dirigée par 
le conseil dé direction suivant:* 

Révérend H. A. Vanler, C.S.C., prési­
dent; Rév. L. Guertln, CB.C., vice-pré­
sident et secrétaire; Rév. E. Daouest, 
CB.C., Rév. D. J. Leblanc, CAC., Rév.

$2.00Л Canada, 1 an ... *.........
Canada, в mois 
Etats-Unis, 1 an 
Etats-Unis, в mois 
L'abonnement est strictement

sous aux chèques pour l'é­
change. *

1.00
A2Л0 

... 135
—royes F *) ragsoaz oat déjà disparu.

RAYMOND BRÉAU La Cie de 
Tabac Terrebonne

* t
4iPI cien

P. Cashen, CB.C.,- Rév. A. Ooguen, C. on, N>B. ës.c. TERREBONNE, Qué. ANNONCES
Petites annonces : à vendre, à 

louer, on demande, etc. :
1ère insertion
Insertions subs............
Annonces commerciales passagè­

re le pce.

Voici le personnel enseignant de cet­
te excellente Université: і 

Rév. H. A. Vanler, C.S.C.. Apologéti-
V' *' ut» Consultez ;

Cultivateurs et manufactu­
riers de tabacs canadiens, en 
existence depuis 10 ans ; offrant 
en vente, grand nombre de va­
riétés de tabacs de qualité ex-

* H.L SORERque;
Rév. L. Guertln, C.8.C., Dogme, scien 

ces, élocution, histoire du Canada. 
Rév. E. Daouest, C.8.C., Sciences;
Rév. C. Charron, CB.C., Littérature 

Française, Latin;
Rév. G. Lâltberté, CS,G, Français, 

Chapelle, Mathématiques,

60C
USEZ BIEN LES 

PETITES ANNONCES
.... 40c

monuments
FUNERAIRES

En granit et en marbre.—De­
mandez les prix et voyei 

les différente modèles.

CASSURANCES res
GENERALES Annonces ■ à long. terme : tari! 

spécial fourni sur demande.
Les petites annonces sont, 

strictement payables d’avance.
Nous1 publions gratuitement 

pour ndi> abonnés les avis de 
naissances, de mariage, de fn- 
néraill i, etc.

Ira.

Messieurs les Fumeurs! Avec ■ Progrès Constant 
en affaires.

Maître de 
Sciences, Instruction religieuse;

Rév. F. CasHen, C.S.C., Anglais, La-
Automobiles — Feu 

Maladies et Accidents 
Plate Glasses — Etc.

Faites venir la 'liste de prix- 
circulaire, vous renseignant pour 
l'achat dé vos tabacs en feuilles, 
hachés, cigares et articles de fu­
meurs de la Maison J. A. PILON 
St-Roch l’Aohigan, Comté L’As­
somption, P. Qué.
948—j.tio.-13m.

j.n.0—23j.tin.
Rév. E. Ruel. CAC., Philosophie, Lit­
térature française, Latin, Instruction 
religtéuse;

Rév.' A. St-Martin, CB.C., maître dé 
salle, Français, Latin;

Rév. A. Pelletier, CB.C., Littérature 
Française, Latin, Instruction religleu-

■
Service cTAmbulance! représentant spécial 

— de la — rVoiture automobile moderne. 
Service Jour et Nuit 

Téléphonez 138-31 L’AFFAIRE LA 
PLUS IMPORTANTE 

DU MONDE

MARITIME LIFE»■
Assurance Companyse; J.-8. COTEm■ Rév. A. Massé. CB.C., maître de sal­

le, Français. Géographie et Histoire';
Rév. E. Brunet, C.S.C.. Philosophie, 

Français, Latin, Instruction religieuse;
Rév. H. Murphy, CB.C., Anglais, La­

tin. Français. Instruction religieuse;
Rév. W. Maloughney, C.S.C„ Anglais 

Latin. Apologétique;
Rév. J. Brown, C.S.C., Anglais, La­

tin, Sciences, Instruction religieuse;
Frère Anastase. C.S.C., Sténoghaphle.
Frère Lionel, CB.C.
Frère Auguste. CB.C., Etude;
Frère Raoul, C.S.C., Matières Com­

merciales. Sténographie;
Frère Marcel, C.S.C., Maître de Sal­

le, Français, Mathématiques;
Trère Auré’lus, CB.C., Etude;
Frère Didien, C.8.C., Maître Com­

merciales, Français, Sténographie, cor­
net;

CHASSEURS
Voulez-vous connaître com­

ment faire une trappe pour cap­
turer le yison sans le blesser, com 
ment la placer, où et pourquoi 
Demandez détails à W. A. HAD­
LEY, Stanstead, Qué.
1030—12fs-17jt.

ENTREPRENEUR 
DE POMPES FUNEBRES 

LICENCIE
Tél.: 138-31 Edmundston, N.B.

Pour détails fournis avec 
promptitude çt satisfaction é- 
crivez ou téléphonez àH

L’ASSURANCE-VIE PROCURE:
У 1—Un fonds disponible au moment 

du besoin.
2— L’argent nécessaire pour faire 

face aux obligations échéant ait 
décès du père, tels que comptes, 
hypothèques, taxes et frais d’ad­
ministration.

3— L’équivalent en argent comptant 
des Intérêts du père dans les af­
faires où 11 était engagé et quil 
pourraient perdre de leur va­
leur après sa mort.

4— Un revenu mensuel garanti pour­
voyant à la subsistance de la fa­
mille.

У A-T-IL UNE AUTRE FORME 
DE PLACEMENTS QUI EN 

FASSE AUTANT?

f
;• - 1і EDMUNDSTON, N.-B.mm Pry Cleaning16, Ave. Laporte Casier P. 612

LOVER’S FORMh
Joseph Wm. Wilson,

Mortgagee.
.1.©AGENTS DEMANDES

Si vous voulez améliorer votre 
position cet automne, profitez de 
l’occasion Watkins. La plus gran­
de et meilleure variété de produits 
vendus dans les familles. Tout en 
vous établissant un commerce so­
lide et snrs risque, vous encaisse 
rez $50,000 et plus de profits par 
semaine, si vous êtes ambitieux 
Réservez vôtre territoire dès main 
tenant. The J. R. WATKINS Li­
mited, Dept. 32. 149 Craig Ouest, 
Montréal, P. Qué.
4fs—18s.

LE FAMEUX Cg / і
J: E. Michaud,

Solicitor for Mortgagee. 
4fs—18s.

CORSET LES DEUX 
SERVITEURS

?!!
Sane baleine—avec brassière 

SANS ACIER 
... SANS BALEINE 

SANS AGRAFES _ 
SANS LACETS 
LAVABLE 

Assis ou debout, penchée 
connue vous le voliez, le Cor­
set “Lovers-Form”; donne une 
glorieuse liberté d’action—reste 
toujours en place et s’ajuste 
bien.

>Jt-

РЛГі Votre téléphone et notre ser­
vice de nettoyage à sec—les 
deux sont toujours prêts à 
vous servir. Le premier est 
toujours à votre portée pour 
demander notre aide pour le 
nettoyage de vos vêtements 
lavables ; le second répondra 
par notre voiture rapide qui 
ira prendre vos vêtements et 
vôus les retournera d’une pro­
preté immaculée.

Téléphoné 32-21
Collection et livfaisonMans tou 

tes les parties, de la ville.

A
Frère Gérais, C.S.C., Arithmétique, 

Angle is. Géographie et Histoire.
Frère Dlrmas, C.8.C., Arithmétique, 

Français, Géographie et Histoire; Ca­
théchisme.

Frère Clement, CB.C., Français, E-

Frère François d’Assise, CB.C., salle 
de musique;

M. B. Gauthier, Français, Mathéma­
tiques, Sciences, catéchisme.

M. R. Duley, Anglais, Arithmétique, 
Catéchisme:

M. Duretce, Piano.
M. H. Sheehan, Anglais.
M. E. Nadeau, Mathématiques. 

Sciences.
M. R. Lavoie, Maître de salle.
M. E. Dinsmore, Géographie et His-

M. L. Dujold, Géographie et Histol-

à'* \

tel
BKAUCE SPECIALTY Ci

POUR LE DEUIL
Cartes Mortuaires 

Feuillets Mortv.aires 
Bouquets Spirituels 
Offrandes de Messes 

Cartes de Sympathies 
Cartes de Remerciements 

pour Sympathies 
Papier à lettre à bordure 

noire.,
LE MADAWASKA

.rue de l’Eglise. 
Casier 159 Edriiundston.

SUN LIFE ASSURANCE 
Company of Canada 

Canada’s Leading Life Co. 
Ase. en force: $2,400,<00,000 

Actif: $568,000,000.

CHAUSSURESA VENDRE
BOTS sec mêlé, $8.00 lq corde. 

S’adresser à Henry IAVOIE-, 
marchand. 40 rue Emmerson Ed­
mundston.
1079—4fs-18s.

Large assortiment de Chaus­
sures pour hommes, dames et 
enfants comprenant les plus tir, 
centes nouveautés.

En Vent»Chez: 4

BOITE вОПТ«кІ*ІОТ\ 
BBAUCE JONCTION.QUE.

G. T. KENNEDY
représentant local 

EDMUNDSTON, N.-B. 
Rue de l’Eglise — Tél. 120-21

R.-H. RICHARDSyі
FRED T. LAJOIEA LOUER

27. rue de l’Eglise 
! EDMUNDSTON, N.-B.

Belle Chambre meublée, sur même re; 
plancher que chambre de bain, à' —M. P. Lévesque, Géographie;

M. M. Daigle, Arithmétique;
M. F. N. Poirier, mathématiques;
M. L. Poirier, Arithmétique;
M. B. Wagner, Violon;
M. W. B. Sheehan, Anglais;
M. E. Allain, Dactylographie;
M. L. Vlenneau, infirmier;
Dr. C.'TC. Gaudet, M.C., Médecin de 

l’Université.

Marchand Général 
IDMUNDSTON --------N.-B. ©T*Ulouer immédiatement. S’adresser à: 

Mme Felix GAGNON, 16, Vingtième 
Avenue, Edmundston. 4=

A Votre ServiceLISEZ LES 
ET ENCO 

TOUS NOS ANNONCEURS

T O LET
Nice furnished room with bathroom 

on same floor, to let immediately. Call 
at Mrs. Felix GAGNON, 16, Twentieth 
Avenue, Edmundston.
1086—3fs-25s.

•Г
see

*
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.tMORTGAGE SALE Pour Votre 
Paletot 
D’Automne...

A LOUER
Un bon logement de 6 appartements, 

chauffé avec fournaise à eau chaude 
et muni de toutes commodités voulues 
S’adresser à Alphonse MARTIN, bi­
joutier, rue Victoria, Edmundston. 
1097—3fs-2o.

To Nérée Honoré Martin, former­
ly of the Town of Edmundston, 
in the County of Madawaska, 
in thhe Province of New Bruns­
wick, now residing at Glen 
Mills, Winchinden, in the Sta­
te of Massachusett, one of the 
United States of America, La­
borer, and Josephine, his wife, 
and all others whom it may 
concern :—

NOTICE IS HEREBY GIVEN 
that by virtue of a power of 

sale contained in an Indenture of 
Mortgage bearing date the 
twenty-seventh day of July, A. 
D., 1929, and made between the 
said Nérée Honoré Martin and 
wife, of the first part, and Joseph 
William Wilson of the second 
part, and duly recorded in Book 
0-4, pages 424-428 as Numebr 
29441 of the Madawaska County 
Records ;

here will be sold, for the pur­
pose of satisfying the principal 
money and interest, secured by 
the said Mortgage, default having

’лшшШж m
,m

Sriir ГЛ
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MALGRE que 'le soleil est en­
core chaud, le calendrier doit 
vous rappeler que les froides 
brises de l’automne ne tarde­
ront pas et que bientôt vous 
aurez besoin de votre Paletot 
d’Automne. Sera-t-il prêt.... 
Piopre.... Pressé.... comme 
neuf?

ELIXIR VIGOL 
du Dr Laporte, de Clair, N.-B. 

tonique à $1.50 
en vente à la

PHARMACIE VAN WART

If

g IV

l MM. LES SECRETAIRES 
D’ECOLES

A VENDRE — Formulez pour 
avis de taxe d’école, 30c le 100. 
S’adresser au Bureau du “Ma- 
tdawaska”, casier 159, E'dmim- 
dston, N.-B.

Alphonse, qui vient de se marier, est 
affligé d’une belle-mère insupportable.

Elle est rageuse comme pas une et 
fait à ce pauvre Alphonse des scènes 
épouvantables.

Celui-ci l’a surnommée; La belle- 
mère écumante”.

Voytez-y.... donnez-nous le 
maintenant pour le réparer, le 
nettoyer, et le presser.

Notre service est le suivant : 
lavage, 12 heures; nettoyage à 
sec, 6 heures, pressage, 30 mi­
nutes. Téléphonez au No. 183.. 
et comptez les minutes.

Cette vignette représente le corfoiblard-automobile que j’offre Л
à la disposition du public et qui se distingue par caractère 

religieux.,.. *' ALFREDS. PELLETIER
STATUAIRE

Manufacturier de Monuments 
et d’Epitaphes de toutes 

sortes.

Le client — Pourquoi avez-vous mis 
un grand miroir dans votre magasin 

L’épicier—C’est pour empêcher les 
servantes d’avoir les yeux sur la ba- R. BOUCHERI HOMMES D’AFFAIRES 

A VENDRE ЛPapier à cla- 
vigraphe, à copie, rubans à 
clavigraphes, papier carbone, 
classeuraè filières, boîte à fiches 
crayons, plumes, etc. Service 
de Librairie “Le Madawaska”,, 
Casier 159, Edmundston, N.-B. 
25a—j.n.o.

Щ S DIRECTEUR DE FUNERAILLESEDMUNDSTON 
Laundry & Dry Cleaning 

Téléphone No. 183 
Rue de l’Eglise 

EDMUNDSTON, N. B.

Les Meilleurs Parfums 
* Poudres à Toilette 

sont à la
PHARMACIE BREAU 
EDMUNDSTON, N. B.

ST-BASILB,
Co. Madawaska, N.-B.

1er sept. ’30.

; t

SSf®
$41111;

14, rue Canada Téléphone 86-31

.
EDMUNDSTON, N.-B.

Шmla reprise des terribles corvées dont 
la race avait tant souffert à la fin du 
gouvernement de Carleton. Le suici­
de de, la race ppr l’exode recommen­
çait. Les Américaine, qui se voyaient 
chez eux des maîtres, ne cessaient leprs 
efforts pour entraîner dans leurs JE5- 
tets les enfants du pays. Etaient-ce 
donc, enfin, la dispersion de la race? 
Hélas! ils partaient, les enfants du 

Alors, malgré la tyrannie dont 
ils souffraient eux-mêmes, malgré 
leur haine pour l’étranger qui les vou­
lait enchaîner, les patriotes se dressè­
rent devant les fuyards pour en arrê­
ter le flot fatal.

—Canadiens, Canadiens! n’abandon­
nez pas vos foyers! Saches les défen- 

s’ils sortt menacés! 
ce sont d'autres 

ennemie qui vous broyeroqt un Jour! 
L'ennemi d’ici est moins fort! Ici nous 
luttons sur notre terrain et la victoire 
nous restera! Ne fuyez pas, vous n’ê- 
tos pas d’une race qui déserte

reuse qui vit et palpite sur ce'sol fer­
tilisé par le plus pur sang de la Fran-

à peu, surtout à l’époque où l’Anglt- 
terre çe déciderait à reconnaître l’in­
dépendance des Etats américains. C’é­
tait la fin de la guerre qui existait en­
tre les deux parties anglo-saxons de 
cette Amérique du Nord. Si l’Angleter­
re perdit, par le traité de 1783, Un bloc 
de son territoire canadien, par contre 
elle gâgna en population par l'Immi­
gration dans les provinces britanni­
ques de quarante mille loyalistes an­
glais, qui abandonnèrent ejs 
méricains où ils étaient éta

nu lieu de foudroyer comme naguère, 
se pose paternellement au-dessus de 
nos fronts courbés! Car tu ne fus pas 
seulement un homme, ô Du Calvet, tu 
fut un peuple! Car dans ta main géné­
reuse tu tiens toute notre histoire! 
Tourne maintenant chaçune de ses 
pages aux yeux de l’univers, afin qu’on 
sache ce que nous fûmes et par qui 
nous fûmes! .

souffert
la vie l’âme pleine du deuil de l’épou­
se aimée Dq Calvet, vieilli, usé, rut- - 
né de . corps et de biens, mais ayant 
l’espoir de voir son nom se perpétuer 
par son fils émigré aux Etats de la 
Nouvelle-Angleterre et qu’il allait bien 
tôt serrer dans ses bras, oui, Du Cal­
vet songea, alors, à demünder à l’An­
gleterre, à son roi, à ses ministres, la 
Justice qu’U avait tant réclamée pour 
lui et pour ses compatriotes cana­
diens et qu’on lui avait brutalement 
refusée 
l'Angleterre.

Ce fut une lutte âpre, acharnée qu'- . 
il dirigea contre la parttsannerte de 
l’administration canadienne. Il étala 
ses souffrances et celles de 
toyens des bords du Saint-Laurent a- 
vec une vigueur, une fougue, une véhé­
mence, mais en mête temps avec une 
sincérité qui finit par attirer l’atten­
tion de. ceux qui essayaient de paraître 
les plus Indifférents.

Du Calvet .qui rentrait dans

ce!
Les juges impressionnés, remués, 

troublés, ne purent s’accorder sur un 
verdict de culpabilité, et Du Calvet, 
majestueux, reprit le chemin de son 
cachot.

Quelques jours plus tard, il allait 
être transféré au Couvent des Récol- 
lets où les autorités allaient avoir un 
peu plus d’humanité en lui faisant 
donner une petite chambre éclairée et 
saine. ,La Providence avait fait qû’ll 
se trouvât voisin de Darmontel avec 
qui il put, -par la suite, s’entretenir 
à travers la muraille qui les séparait.
C’est là que, durant deux années con­
sécutives, Du Calvet allait tant souf­
frir et vieillir, c’est là qu’il allait pui­
ser tant de haine contre les ennemis 
de notre race, c’est là qu’il allait pré­
parer cet admirable livre qui, plus 
tard, rallierait à la cause canadienne
et française la majorité des Anglais, Ow n’attendait plus qUe le Cana- 

Hit... „„„ f.i Uvre чиї demeurerait comme un bloc dten eût conspiré ou qu'il eût pronon- hi laMrm,rnnn, H Ar^iP6e granlt I”6* ™ terre canadienne. «- cé publiquement des paroles déplal- 
m.itioZ»r^bie talant *ur * tabI* de P‘em les vre- santés à l'orelUe d'Haldlmand
ea!de o„e m,êrea Hbertéa du Canada français simple soupçon ou de conspiration ou
rz ir^m^L4» que la Constitution de 1T6I allait de -ébelllon suffisait pour Jeter un

vous osez manier contre mol, ne ae victorieusement proclamer I citoyen aux fera Québec ne fut plusCïïnde,“vût^s ГЛ£Г“ O DU Calvet, que .nommage de 1. cuïne bnmenre ргі^ГЛ« s^ctap-
irappe des vôtres » la face! race ne cesse de s'élever vers toll Tu paient les plaintes, les gémissements.

Les Anglais avalent I*ur des flMi 6 ^.„d patriote, le premier lut- les Imprécations, les colères, les nal- On entendit ces voix résolues:,
coeurs tremblaient d'anxiété, des re- teur acharné de notre cause, tu fus le nés —Ah! vous voulez qu'on reste et
garde se cachaient. Et tou» ces errne- premier martyr de nos libertés! Que Devant la vision d'une telle tyran- qu'on défende notre terre?,. C'est
mis sentaient comme une malédlc- ton nom au sein de la race demeure nie. le peuple des campagnes oo-vmen- bon. on la défendre gare a eux!
tlon tomber sur leurs têtes, lorsque la 1 impérissable! Qu’un Jour plus tard, ça de murmurer. Au lien de diminuer, Or, ceux qui a’en allaient vere l’exil
vo1* * ™ Oalvet, devenue cavemeu- qvand sonnera la glorieux triomphe do l'agitation augmenta. De toutes parts rebroussèrent chemin mais pas
se. ajoutait: |cette race dont tu fus l’héroïque che- un bruit de révolte se faisait, se ré-"- tous, malheureusement! Beaucoup de-

—Qu'on me condamne Je préfè- valler. tout oe peuple .plein de la mé- dalt. Des fronts paisibles loogt'—w meurêrent sourde à la voix de leurs
re la mort, même ta mort Ignominieuse, me fou eut qui fit palpiter ton âme, sa- courbés ae levaient. Lee regards se frères . Us s'en plièrent Ceux-là ne
à l’obscurité humide de vos cachots! genoullle devant ton piédestal! Que chargeaient de leurs étincelantes. T'ee component plus!

qui n était plus que l'ombre ds lui- Cette mort ne sera qu’apparente!Vous du haut de cette flère .citadelle de la gestes de menace s’ébauchaient. Des
.________ tuere le corps, si ‘vous voules, mais Ja- Nouvelle-France, qui connut ton long poings se tendaient. Qu'allalt-il artl-
énergto qu avait brisée une effroyable mais! ou! jamais, entendez-vous? Ja- martyr, se hausse vers noe deux ra- ver? Haldlmand. devenu

___ de se mais, « mourreaqx monstrueux! vous yonnant je bronze Inaltérable de ta Я- soupçonneux, plus ombrageux, . „
Bsa lèvres Mêmes et deeeé- ne tuerez l'âme noble, flêre et géné- gure noble I Et que ton geste alors, furieux, voulut dompter le peuple par

m .

! -•' - ?pays
Etats A- 
blls pour

venir habiter sous le drapeau de l’An­
gleterre.

La plus douloureuse perte fut celle 
subie par la race canadienne : elle 
perdit vingt mille énêan 
l’autre race en gagnait 
le! Et un peu plus tard cette race ca­
nadienne se trouverait en face d’une 
majorité étrangère!

N’importe! la lutte n’en devait être 
que plus' belle, plus glorieuse!

A l’automne de cette même aimée, 
on nouveau tribunal fut constitué pour 
essayer de condamner Du Calvet; car, 
d isons-le, Haldlmand ne pouvait de­
meurer tranquille qu’il ne sût ce fran­
çais mort et impuissant à tout Ja­
mais. Mais pas plus que le premier, 
ce tribunal ne put s’accorder.

Du Calvet fut rejeté en Prison.
On activa de ce jour les fournées 

aux cachots!

Du Calvet partit pour

‘M
ts, tandis que 
quArantè mll-(Sulte) chées n’étalent plus remuées que par 

les vibrations Intérieures et énergiques 
de son âme française. Sçs yeux pleins 
de fièvres et rougis lançaient de telles 
lueurs, lorsqu’il regardait ses enne­
mis, que ceux-ci n’ên pouvaient sup­
porter l’éclat. Et lorsque sa voix âpre 
et mordante vibrait ainsi:

31— dre et les 
N’allez pas ses contt • mëCe fut peu après, vers le commen­

cement de Juin, qu’eut lieu le premier 
procès de Du Calvet. Ce ne fut pas 
précisément un procès 
raitre devant des Juges qui essayèrent 
de lui faire avouer sa participation aux 
entreprises des Américains contre le 
Canada; on voulut lui faire avouer 
qu’il avait trahi la couronne d’Angle­
terre Dans ce tribunal sectaire et ia- 
natique, acheté bien à l’avance par les 
ennemis les plus mortels de la race 
française du pays, Haldlmand était 
présent. Que si un juge tentait, pour 
un motif quelconque, d’atténuer l’Im­
portance ou la légalité d’une accusa­
tion portée contre le gentilhomme 
français, Haldlmand s’interposait pour 
que l’acte d’accusation demeurât tel 
qu’U avait été dressé.

E '>

m
m on le lit pa-

gdans la
jWTms

Anglais diront que vous avez peur! 
Déjà ils vous marquent à tout Jamais 
de leur mépris, et si vous désertez,vous 
emporterez avec vous une honte dont 
rougiront vos générations! Arrêtez 

Ces paroles terribles et cinglantes 
firent effet.

lutte! Ne nous abandonnez П ; à
Sa voix éclata, résonna dans les bru- 

, .mes d'Angleterre. П demandait qu on 
rappelât Haldlmand du Canada et qu'­
on lntruistt un procès contre lui; "car.

haureu* qui avalent cru y terminer on le traduise devant vous comme un 
lem existence. Mais ce ne fut qu'au simple mortel tel qu'â vos yeux Je mes екаяиййк:autres, sans savoir encore quel gvalt dans le saur de Llnnorenr» », „„ ™
Z^lfreSeriTVUeUr ,U‘ ”r Wnnle

jsrrsir;: л. йрйкйрй: 
ufvir aw fibsjKssi

UNE NOUVELLE TRAME 

haldlmand s’était définitivement las-

■

m
■іsé.

'

. :

S?Seul contre tant d’ennemis. Du Cal­
vet, malade, livide, affaibli physique­
ment et mentalement Du Calvet, їЩga§ÿ >

même, ae raidit, retrouva cette belle

«Parité. se redressa,
(A Suivre.)

„ ■*
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US CACHOTS ПІННІШІ
Grand Roman Canadien Inédit

Par JEAN FÉRON
Tous droits réservés, 1925, par Edouard Garand, 152, Ste- 

Elisabeth, Motnréal, P.Q.( où l’on peut se procurer ces 
volumes au prix de 25 sous, par la poste 30 sous.
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1 Cartes d’Affaires іАЛ7 FOYER
■

1 SOTTE AUX 
QUESTIONS

?8§ 1.7. •;
1« 15. ■' і

:л| •â Premier Quartier, le 36.
- 9 NOS SAINTS PATRONSAvocatF. DodUTweeSel

Cotas du гм "■ 
Canada & Coert ■ 

Edifice Hall ■

Edmundston. N.-B. ■
«■НОВОЮ

Q-Eet-ce péebé cnn defi '15*4*. Rémi, 1mal du prochain??
R—РеЛег mal dugnochain «eut direІ Cestar-Г. "S” TA:

• IV.iate Thérèse de rEnfaot-Jésus.t RL-D. CORMIER *18.18. Prançois d'Aztiae, conltéméraire contre le prochain.
avons dsaH «Це juger mal, lorsque 

preuves suffisantes à l'appui de notre 
jugement, ee n’est pas du tout péché 
Mais . user 
dit. loger témératremci t, c'est péché;

B A.
Avocat, Notaire

- SERVICE D'HYGIENE vDE 
L’ASSOCIATION MEDICA­
LE CANADIENNE.
Le sérum antidçhtéri- 

que et Vanatexme

51L.IB. Bruno.
7|M.|Trés 8. Rosaire.
8!M.!8te Brigitte, veuve 
•|J. |S. Denis, év.

1*|V.|B. François de Borgin, c.
11|S. |8. Narcisse, tn.
ІІІЦ.|ХУИІс tpT Pent_______________ _
iJTLIfl. Edouard le êml.
1*ІМ.|В. Osllxte, p. et m.
15|M.ISte Thérèse, v.
16|J. |8te Hedwige; 8. Gérard Majells. 
17|V.|8te Marguerite-Marie, v.
1«!8. |B. Luc, évangéliste.______________
l»|D.|XIXe ap. Pent.
20IL.IS. Jean de Cant* conl.
21|M.|8. Vlateur.
22IM.|Cte Cordule.
23JJ. 18. Théodore, m.
341V.IS. Raphael, arch;
36|8.18. Chrysanthe et Ste Darle.

“JL’AUTOMNEPublie
preuves; autrement

і- ІЯ»

і
? D'to meure void la doctrine sur ce 

point
Bien qu’en réalité le jugement témé­

raire. pris en lui-même soit grave; vu 
сдаіі lèse le droit stricte du prochain a 
ctre jugé favorablement jusqu’à preu­
ve du contraire; cependant, il revêt 
olutôt rarement tout» les conditions 
d un i-éché mortel. En effet, pour qu il 
> ait péché mortel, il iaudrait réunis 
icF conditions suivantes; qu'il soit par-

(МкттАПон)
; SCollection

J.-À. GHAREST,
Avocat ■ Le frimas argente la plaine 

*t l'aquilon commence à sa. faire plue froid 
Le aol rêve la Manche laine 

Qui doit le réchauffer quand la Mae s'accroît

Ven la fin du siècle dernier, en a
------------------- ! remède, qu'un appelle le
sérum anti-diphtérique, qui guérit par­
faitement la diphtérie dans pratique­
ment tous les cas pourvu qu’il soit don­
né au début de la maladie et à dose

JE. MICHAUDJuge de Paix 
misse ire— Corn Cuprême I 
Spécialité :—collection dés 

complet et prompte 
remise

ST-JACQUES, — N.-B,

Com-i

itreau ; rue St-Françoia,
entrefoi» occupé par M.

Рій. Michaud, 

.dmuiide- n,

i :t
I Les roses sont toutes fanées 

nous ont charmés par leur
Et leurs teintes par Dieu données! 

chefs-d'oeuvres vivante de tous et de splendeur

f alternent délibéhé; “b" que les preu-;
Lors d'une attaque par des germes 

de la diphtérie, l’organisme se fabri-
ves appuyant le jugement soient réel­

lement Insuffisantes; “c” qu’il s’a-N. &
Quels'

que des substances pour se défendre S. Magloire.glsse en toute évidence d’un vice gra-
contre eux. fil ^organisme parvient à du prochain. Or, ces trois conditions 

rarement réunies.32■ 26|D.!XXe ap. Pent.
37|L.|8. Florent; Ste Sahtne 
36IM.I88. Simon et Jude, ap.

, ,____ .. ____ 39IM.I8. Narcisse, év.
quelque Chose Maire? J M,j. ,g. Alphonse Rodrigue.

R—Un peu d’onguent de mercure ,,,v ,jeûne—8. Quentin.
ammonlacée vous aidera A vous débar- j_________________________
rawer de ces ennuyeux bobos. Gardes

»- іimmédiatement la maladie guérit. Ce-ivocat' Les oeillets et les capucines 
Lee Mers rhobodindrone, et la Vierge les lys. 

Les glaïeuls, les belles glycines 
Sont inertes par le froid jusqu’au volubilis!

pendant l’organisme n*a pas toujours Q—J’ai souvent des bobos autour de
le temps de produire lui-même l’anti­
toxine et voilà pourquoi on «injecte un 

sérum antidiphtérique qui provient
albert J. D10NNE la bouche. Fourres-vous s’indiquer

V
BA

du cheval.
En dépit de ce moyen de guérir la 

diphtérie, les décès par cette mala­
die continuent à ee produire. La rai­
son en est simplement que les parente 
ne réalisent pas que leur enlatn est 
malade et n'appellent pas leur Mé­
decin de famille 
d’où le retard dans l'administration 
du sérum. Noua a vans un remède epé-

Avo. ». Notaire Public.J
SARGON BAT TOUT 

CE QUE J’AI VU
t votre gorge et votre nez bien aseptisés 

et évitez les endroits où l’air est vicie 
et où U a trop de monde.

But itf : Chez î. Têtu 
Vois t de Jos E. 

Edmundston

Et des arbres la feuille tombe.
Bard.
N. B.

Elle tourne en dansant et tapisse le sol.
sa tombe.Un linceull blanc 

SUe tie reviendra qu’au temps du rossignol.
Q—Combien y a-t-il de nègre aux 

Etats-Unis?
R—H y a 10,000,000 en ce pays.

rapidement. L’Indigestion, la constipation et un sys­
tème toxloue en général pendant six 
ans m’avait, mis en pauvre condition.

,1. '
-

BEAULE & MORISSETTE
ARCHITECTES H

SPECIALITES : Edifices «public» et religieux,
. constructions à .l’épreuve du leu.

OSCAR BEAULE ALBERT. llORISSETTB '■
A.A.P.Q. & K.IC.À- B.A A. A.A P.Q R.J.C â I

21 Rue <Г Aiguillon, QUEBEC

■■■■■■■■I

Architectes $Щ •- L’orme à la tête ombreuse penche 
Trlstéinent il reçoit les cristaux Wane du ciel 

t Qui tombent comme une avalanche*
Ses bà» n’ont plus de nide, l’amour n’a plus d’autel!

| Nous n’entendrons plus les romances 

De nos charmante amis, les chers petits oiseaux.
% Leurs mélodies, ailleurs cadences 

Les Verrons nous encor nos frères pessereaux?

clflqqe pour la diphtérie mais cette 
maladie reste enqpre une cause de dé­
cès parce que mm п*иСШюі» pas t*

Q—Les baisers sont-11 toujours dé­
fendus dans les fréquentations?

R—Voici la réponse de la théologie:
"A peine peut-on permettre aux fian­

cés qui se visitent, quelques baisers ra­
res et décents, selon l’usage du pays, 
et qui ne sont pas autre chose que des 
marques d'amitié.”

(Marc. Théologie Morale selon 8t- 
Alphonse, No. 828).

Z✓
zconnaissances que «dus possédons.

de pré-Nous
venir la diphtérie. La prévention de 
cette maladie meurtrière consiste danst 's l’injection d’une substance que l’on

à appelle anatoxine qui provoque dans 
l’organisme humain la formation de 
substàdces qui le protègent contre les 
poisons que secrète le germe de la 
diphtérie. Le procédé ne comporte pas 
l’ombre d'un danger. Trots Injections 
sont données à certains Intervalles, et 
au bout de quelque temps la plupart 
des personnes qui les auraient reçues 
sont immunisées contre la diphtérie. 
Les autres, chez qui l’Immunité ne s’é­
tablit pas si rapidement, auront be­
soin d’injections supplémentaires.

L’immunité ainsi conférée persiste 
pendant de nombreuses années si non 
la vie durant. L’expérience partout a 
démontré que le procédé ne présente 
aucun danger. Comme la maladie sévit 
particulièrement chez les jeunes en­
fante, 
de faire
mois à cinq ans contre là diphtérie en 
leur faisant donner ces injections pro­
tectrices. •

t
tZr ■\ Q—Qu’est-ce que I* souffrances de 

l’àme? Voulez-vous m’en donner des 
exemples? (2) Que doit faire un prê­
tre quand une mouche tombe dans le 
calice?

R—Vous n’êtes pas malade et vous’ 
souffrez: ce sont des souffrances de 
l’Ame. Les remords sont des souf­

frances de l’àme. Les inquiétudes sont 
des souffrances de l’àme. (2) Le prê­
tre peut prendre la mouche avec le 
précieux sang ou bien l’ôter et la 
brûler.

e

1
Voyuons vers la ferre promise.

Nous entendrons au deux les chante des séraphins.
Cette inconparable Maîtrise;

Les éternels chanteurs des mystères divins!

Sa
і '

j Щt

vComptables:—
P. Lansdowne Belyea J.-H. DROLET.W. Clarence McN'ece SAMUEL LftTTON 

Parfois mes épaules me faisaient 
mal comme des rhumatismes; je pou­
vais à peine travailler. Ce merveilleux 
Sargon a mis fin à tous mes troubles, 
et je me sens 1000 p.c. plus fort et 
mieux de toutes manières.

“Les Pilules Sargon ont réglé mes in­
testins d’une façon si naturelle que je 
réalise à peine qde j’ai eu à les pren­
dre et le traitement Sargon bot tout 
ce que j'ai vu dans le passé.’’—-Samuel 
Linton, South Bay, N. B.

Sargon est en vente à la Pharmacie 
VanWbrt, Edmundston, N. B.

ZЄ A.**. #, A.

BELYEA ET MCNffiCE V Q—Doit on dire à midi ou ce midi?
R—On doit dire à midi quand on 

parle de l’heure du mkli à venir; on 
dit ce midi comme ce matin ou ce 
soir quan dil s’agit du milieu du jour 
considéré comme partie du temps.

RECETTES UTILESCOMPTABLES LICENCIES 
Dans La Province De Québec Et Au Canada

Auditeurs Pour La Ville de Campbellton 
Les Comtés De Reetigouche Et Gloucester, N. B.

Bureau: St-Jean, — Moncton, — Campbellton, N. B

SAVON
BABYS0WN1 "чйр-хі

:les enfants de six

e : 9 CONFITURES DS TOMUATES 
VERTESZ

LE SANG SUR
LES MAINS

■ Q—-Est-ce vrai que l’huile de pétro­
le (kerosene) est un remède souverain 
contre les maux de gorge? J’aimerais à 
le savoir car je souffre souvent de 
maux de gorge en hiver.

Non. c’eet faux, Ne vous servez Ja­
mais de l’huile de pétrole comme re­
mède interne. C’est très dangereux.

;Vous coupez des petites tomates ver­
tes en fines lamelles. Vous pesez le 
même poids de sucre que de fruits et 
vous laissez. confire le mélange pen­
dant unt nuit.

Le lendemain, vous le mettez à cui­
re dans une bassine à feu modéré pen­
dant trois heures.

Avant la fin de la cuisson vous a- 
joutez un citron entier coupé en tran­
ches fines.

Vous mettez ensuite en pots que 
vous couvrez, la confiture étant enco­
re chaude, d’un rond de papier blanc 
dépassant à peine les bords et dont 
'vous trempez l’un des côtés dans du 
blanc d’oeuf.

C
і

Ai E. MICHAUD, LA DUREE DES DEUILS іJe travaille dans 
bruit lointain de 

qui font un 
et aux cria stridente de mon petit- 
neveu, qui hurle parce, -ayant subrep­
ticement vidé un pot de confitures, 
sa mère l’empêche d'aller barboter.

Comme s’est parfois difficile d’être 
physiquement seuil 

Mais enfin, Jo-travaille, face à la 
mer, /. >

Et c’est trie bon.
-Pourvu que cela dure! pensai- 

je, emome le monsieur qui tombait du 
cinquième étage.

—Je -n’ai pas trop à me plaindre. 
Cela a Men duré . un quart d’heure.

cabine, au
Les grands noirs :— 

De veuvetch de natation Un an et six semaines

De grand-père ou de grand mère 6 mois 
D’enfants
De frère ou de soeur 

Les petits noirs 
D’oucle ou de tante 
De cousin germain 
De cousin issu de germain 3 semaines 

Ce règlement, strictement appliqué, 
suffit à l’usage, mais il est extrêmement 
rare que l’on se borne au minimum ae • 
deuil, et le bon bout veut que l’on pro­
longe quelque peu chacune des pério­
des indiquées, dans quelques localité, 
tandis que dans les villes, П est évi­
dent que le deuil devient, de plus en 
plus, une étiquette d’intérieur.

“PEOPLE’S MARKET’ De père ou de mère
Que signifie le mot “flapper”?
R—Autrefois le mot “flapper” était 

employé pour désigner une jeune fil­
le quL portait sur son dos deux lon­
gues treêses de cheveux qui “battaient” 
(flap) légèrement sur ses épaules. Au­
jourd’hui, la signification 
le mot “flapper" signifie 
fille d'ailules plutôt garçonnières. Au­
tres temps, autres significations.

:
C’est vous qui avez poussé la Serbie à 
rejeter l’ultimatum très acceptable que 
nous lui avions proposé, 
avez enxahl la Belgique Vous, été.

Six mois 
Six mois.Viandes fraîches — Epiceries — Poissons 

Fruits — Légumes. Vous qui
Trois mois 

Six semaines
a changé et 

une jeuneTelephone 18-11 Je l'sl laissé parler 
H était chargé chargé eomme

très facile! . Je cherchai à remettre 
les choses au point:

—Ce serait un ouvrier

Prompte livraison à domicile en tout temps.

POUR MARIAGE 
et autres occasions 

commandez vos FtEURS à la 
PHARMACIE VAN WART 
EDMUNDSTON.--------- N.-B.

les tranches de citron.

Dr. A. M. SORMANY Дрг*е quoi, la vieille gardienne vqrt- 
déenne arriva, avec,sa figure en coin 
de rue;

—C’est “des gêna” jul veulent vo.is 
parler.

-Oui??
—Ah! Je ne sais pas, moi!. . Des

ou un
camionneur de Berlin qui me parlerait 
ainsi. Je une dirais qu’il s’est laissé 
“bourrer le crâne" par son Journal. 
Cela arrive même à de braves ouvriers INDIGESTIONRAYONS-Xt— TRAITEMENTS ELECTRIQUES 

t>E TOUTES SORTES français. Mais Je suis Id en présence KratchM y Remédie ; m md'un Jeune homme intelligent, cultivé, 
vivant dans un monde officiel alors, 
je suis stupéfié que vous puissiez faire 
vôtres de pareils mensonges ..

mgens
b ;"J’ai souffert de dérangement 

d’estomac durant des années et me 
sentais bien mal à l’aise après avoir 
mangé. Le -médecin me recomman­
da les Sels d’Bpeom mais ils ne me 
tirent pas de bien. Je fis l'essai de 
Kmiachee et JaJ continué à en 
prendre depuis lee derniers 12 mois 
et aujourd’hui je suis fier de vous 
dire que mon estomac est en par- 

état- Je me sens moralement 
aussi Jeune qu’il y a 20 ans, grâce 
à Kruechen." (W. B.)

Voua saves qu’un moteur encras­
sé fonctionne mal. C’eat la même 
chose pour l’organisme quand les 
sucs gastriques et digestifs font 
défaut. Ce qu’il vous faut c'est un 
tonique — le tonique de la nature 
~ les six sels minéraux naturels.

Ces six sels ee trouvent dans 
Kruechen. Le premier effet de ces 
sels est d’activer le flot de la 
activant ainsi votre appétit 
te ils agissent dans l'estomac où 
ils aident les sucs digestifs à reti­
rer tout le profit de vos alimente. 
Us exercent aussi leur influence 

le canal intestinal où certains 
de ces sels activent la sécrétion de 
«es sucs vitaux sur les aliments 
partiellement digérés avant qu’ils 
ne soient totalement absorbés par 
l’organisme.

Et elle me tendit une carte.
C’était celle du neveu de l’expre- 

mler ministre df Autriche, accompa­
gné d’un Père missionnaire et de deux

mmіHeures de bureau;
8 heures à raidi — 1 tare & * bres de l'après-midi 

-— 7 19 heures du soir ou par rendez-vous.

i

BSJe lui dis rare J’étais ici, à Notrmou- 
tier, en 1014, à i'avant-vellle de la mo­
bilisation
la gare de Nantes, su retour subit et 
absolument Inattendu d'une feule d'oF- 
fldere venus pour passer trariçullle- 

au bord

respectables dames d’ Angers.
Oh! ne vous frappes pas! Je n'a! 

pas l'habitude de recevoir pareilles 
visites.

Mais en général, les entretiens avec 
les personnalités étrangères sont inté­
ressante Aires, plutôt aimable met­
tons, pas trop mal-gracieux. Je descen­
dit la dune pour recevoir le neveu de 
i'ex-Kxcellence d'Autriche.

Que J’avMs assisté dans

pjhj
. -
M і

fait
ment .deux mois de 
de la mer.

Je lui citai le recul ordonné de 10 
kilométrée en arrière de la îrontirèe, 
et toutes les précisions d’histoire mon-

1 mm
F

5>

Quelle Est Votre 
Position?

1
trant que, non aeidement noue n'a-btond.Ans

Yogi ànii^?
Seront-ils* 

de la noce

rions rien voulu, mais que 
tlons aussi peu prêts que possible, alors 
que l’Allemagne, par la voix de son

é-K>U-
ru t- -

і la
Men

Wkj

<
. voirV tait la guerre frntche et foreuse, lu 

poudre sèche et l'épée еЦтШе ..

étals mon Jeune homme souriait tou­
jours d'un air sceptique, pendant que. 
Ma sincèrement, je lui exposais os qui 
set et ce qui reste la. vérité .

Je sentais très nettement que Je 
n’arriverais pas * lui enlever l'encre 
que dee mains dÇ haine avalent ver-

pour une raison bien minime: 11 fait Examiner, votre Santés Avez-vous une 
balance! à la Banque de Vitalité — une 

réserve d'énergie à votre crédit? Le renou­
vellement des forces doit être fait avec une 

digérable. Accu­
mulez dee reserves en mangeant le 

Shredded Wheat avec beaucoup de faut: П

salive
Ensul-

collection d’autographes, et 11 désira 
avoir une pensée de mol sur sdh album. 
Parce que, là-tiàs, U a lu mes livra».3al-

An-
I Or, on n'a pas comme «a *e pen­
sée* quand on veut, sortent en vacan­
ces! Et pu*, on ne dit pas toutes saюиг I1ma- Un mariage nécessite bien.des préparatifs — l'un des 

plus importants, c’est l’énvoi des invitations, que 
nous pouvons imprimes1 dans le plus court délai, sur 
jartes ou jolies feuilles en parchemin.

Notre Travail Imife la Gravure

lent
юиг

;
-ufV nourriturechore: "Ccrtpta 

ratent ", J'ai voulu le faire un peu 
parler, cet éphéhe.

Oh! ' ce fut trée facile!
—De quoi voulez-vous que Je vous 

parle, me dit-il, sinon de 4a guerre que- 
euecret

Let écrite
, | f Suite à la page 6>

qu'-. іïJÉLede ' :tain t
ntl-

le iHabatoagfee Eta&t a- t -
Shé

Père de FamilleN.-B. У 4$ :Edmundston, Ш - — —Oui,' vouslЖП- ж.
liblitre

_ Alors, sous le del riant de noirmcm- 
tier, eu brait dee crie Joyeux de mes

U
DITES-NOUS vobe êge si votre

épouse vit ............ .a... ; combien vous avez
tl’efffcuts ......... _u____ ;; et nous vous di-

rons, par écrit, gratuitement, comment 

nous pouvons vous pensionner toute- vo­

tre vie, avec tons les vôtres.

5555 ■
-----------------------dene un hôtel ou
votre nom et vos références. (

>ru- 
11 on BUREAU DE PL

Désirez-vous

m mal Msn en face ce Jeunele

SH’Wll
qu'-
car.

venait
;ir a

| maison privée? De 
■ Avez-vous be

; de
-me- :I voue en

qu’­
un

Et

m WÊme
Ш’'ф Découper N Envoyer, un
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Moulange “VESS0T“
maintenant en exposition à notre salon

• La moulange “Vessot” est la meilleure; elle ne 
se compare pas aux autres parce qu’elle leur est su­
périeure pour moudre tous les grains. — Différentes 
grandeurs pour satisfaire toutes les e:;ig;nces.

J. CLARK & SON Ltd
distributeurs pour

CHEVROLET — OEDSMOBILE — OAKLAND 
— VIKING

— Gérant localF. E. Fournier,
EDMUNDSTON, N.-B.

Informez-vous des prix. 
Conditions de paiements facile^.
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CHRONIQUE LE SANG SUR 1 lette, entent de M. et Mme Napoléon 

Pelletier. Parrain et marraine M. Joa- 
chln Dumont de SteuRoee du Dégelé 
et Mlle Lucille Leclerc.

C6té. Parrain et marraine M. Hector 
Jacques et Mlle Adrienne Bérubé. 
м~Ье 17. Joeeph,

marraine M. et Mme Joseph Slrols.
—U> le, Joseph, Jean, Roeh, enfant 

de M. et Mme Joseph Bérubé. Parrain 
et marraine M. Edgar et Mlle Irène eé-

CABANOCOLLEGE DU LES MAINS Roland, enfant de 
Parrain etSACRE-COEUR (Suite ,de 1» page 5) 

sée. depuis des années, en ce jeune
Hum! Hum!

Amoureuse—Croyez-vous à la réali-
—Mlle Lucienne Boucher de Mon­

tréal, est venue pâmer quelques. mois 
chez ses parents.

—M. et Mgae Arthur Gagnon se eont 
rendus la semaine dernière à Dalhou- 
sle par affaires avec M. et Mme F. 
Rossignol dé Notre-Dame du Lac.

—Mlle A va Latulippe est revenue la 
semaine dernière après avoir bess£ 
queloues mois à Amqui.,

—Mlle JOise Morin de Port-Fair- 
fleld est venue passer ses vacances chez 
ses parents M. et Mme J. Morin.

SEPTEMBRE sation des rêves?cerveau.
Rarement, j’ai mieux compris la Réponse—Comme à une promesse de І9 septembre: le collège si calme, pres­

que triste pendant les vacances, reprend 
vie. Tandis que la brise ensoleillée dé­
roule les couleurs acadiennes et cana­
diennes devant le collège, des groupes 
d’élèves que les différents trains déver­
sent à Bathurst montent la colline d’un 
pas ferme sinon joyeux. Dans la cour 
les automobiles s’alignent et se croi­
sent; des parents qui viennent présen­
ter j our la premièie fois au collège 
leur enfant inquiet et timide; plus sou­
vent un ancien ^lèvc qui a voulu gar­
der le volant jusqu'au dernier moment. 
Et quand la nuit a répandu ses omores 
reposantes sur tous ces lits blancs, les 
surveillants constatent que leurs en­
fants se sont multipliés, que les lits 
sont plus rapprochés: en effet, si quel­
ques anciens manquent, bien des nou­
veaux les remplacent et jamais enco­
re le collège n’a compté une famille 
si nombreuse.

Dès le lendemain, le rouage délicat 
et compliqué de la machine collégiale 
se met en mouvement. La première réu­
nion générale se fait à la chapelle: 
Pères et élèves viennent mettre leur 
année sous la protection du Sacré-» 
Coeur et demander au Saint-Esprit, 
force et lumière. Puis la cloche sonne 
l’appel en classe: les anciens font con­
naissance avec leurs nouveaux profes­
seurs et feuillettent avec curiosité leurs 
livres neufs dont la reliure serrée sem­
ble cacher des secrets; les nouveaux 
passent' leur examen d’entrée. Le 
nombre toujours croissant des élèves 
oblige à réorganiser certaines classes: 
plus d’ur.e devra être dédoublée.

Peu de changements dans le per­
sonnel de la maison. Le P. Castonguay. 
sous-directeur du Juvénat, a été appeie 
à la direction de la paroisse de Ste- 
Jeanne D’Arc. Ses enfants ne sont pas 
prêts d’oublier son dévouement et son 
amabilité. H sera remplacé par le P. 
Mérret -qui vient d’être ordonné er. Bel­
gique. Le P. Thomas nous a quitté pom 
Church Point. Les élèves garderont un 
souvenir impérissable de ses cours à 
la fois si vivants et si instructifs et lec 
amateurs du théâtre ne se console­
raient pas de la perte de leur direc­
teur, si le P. Larouche ne lui succédait 
pas comme chef de la scène. M. R 
Pothier, professeur au collège de Ste- 
Anne, vient d’être ajouté au person­
nel de la maison.

Quelques Jours après la rentrée, la 
nouveUe retraite annuelle remettait, nu 
besoin, les coeurs à l’aise avec Dieu 
Avant d'entreprendre un nouveau cy­
cle d’étude, n’est-il pas à propos de 
secouer de ses sandales les poussières 
des vacances? Et qui alors n’a pas be­
soin de retraite? Le P. A. Léger, mis­
sionnaire eudiste de Montréal, nous 
apporte la parole de Dieu dans un ver­
be chaud et vibrant. Les anciens se 
rappellent encore qu’autrefois, comme 
surveillant et comme professeur, il sa­
vait gagner les coeurs et la confiance; 
depuis, il a multiplié ses moyens pour 
tourner les âmes vers Dieu et il a pas­
sé au milieu de nous, vrai héraut de 
paix, de joie et d’encouragement dans 
le chemin de la vertu et du devoir.

Les différentes sociétés collégiales se 
sont vite réorganisées. La Congréga­
tion du Sacré-Cœur, toujours sous la 
direction du P. Lechantoux, prend pour 
Préfet, Lucien Saindon et pour assis­
tants, Cyrille D’Amours et Edgar Co- 
meau. Le P. Leblanc, directeur de la 
Congrégation du Saint-Cœur de Ma­
rie refait ses cadres ébranlés par l’e­
xode de ses enfants vers la division 
des grands. Robert Rouleau devient 
Préfet avec A. Arsenault et J. L. Pélo- 
quin comme assistants. Les nombreux 
finissants de l’an dernier ont laissé 
le Cercle littéraire sans dignitaire. Les 
élections se font sous la présidence 
du P. Directeur, le P. O. LeGresley;

parole de Voltaire: “Mentez”Г 
tez -! Il en restera toujoufb quelque 
chose.

On avait menti à Journées faites; 
et il en restait tout.

y
—LE 22, Joseph, Jean, Budore, en­

fant qe M. et Mme Adélayd Bérubé. 
Parrain et marraine M. J. P. Dionne et 
Mlle Kva Bélanger. > - 

-Le 24,
M. et Mme
et marraine M. et Mme W. Ex 

—Le 1er octobre, Marie, G

Vérité
Auteur—“Ah! les femmes, les fem­

bowel" JJean, ( 
Georges

Claude.. enfant de 
Desbiens. Parrain

Ami—"Oui, mais si tous les maria­
ges étalent heureux eue ferions nous, 
pauvres auteurs de romans pour ga­
gner notre vie?"

Aussi, concluant une défense dé­
sormais inutile. Je lui demandai:

—Mais qui donc vous a mis toutes 
ces calomnies dans le cerveau .. tou­
te cette haine dans le coeur?

A ce moment avec de l’enthousias­
me dans les yeux 
grand respect, il me répondit:

Qui ? Mais tous mes professeurs 1 
Tt tous les camarades de mon col- 

Et, tous

h
4

i, Oo- S1
—M. Nazaire Boucher du Blc était ІЗde passage à Cabano dernièrement.
—M. Patrice Bouchard est parti la 

semaine dernière pour Montréal.
—Jeudi dernier Mlle Adrienne Ros­

signol recevait 
résidence de i 
nombre d’amies, â l’occasion du dé­
part de sa soeur Mlle Rolande, pour 
Ottawa. Etalent présentes Mlles Thé­
rèse et Gertrude Côté, Angéllna Na­
deau, Gabrielle et Cécile Bilodeau, Eve­
line et Abella Aubé, Simonne et Lu­
cille Guérette, Gllberte Bélanger, Hé- 
lena et Aida Pelletier, Annie Dickey, 
Solange Rossignol. Anna-Marie Tar­
dif; Mie Adrien Rossignol.
DECES:—

—Le 1er. octobre s’éteignait paisible­
ment au milieu des siens Sieur Alphon­
se Caron, à l’âge de 70 ans. Son servi­
ce et sa sépulture eurent lieu samedi 
le 4 octobre. A la famine én deuU nos 
plus sincères sympathies.

—Le 23, fut inhumée Marie-Ruth, 
enfant de M. et Mme Enfile Leclerc, 
décédée à l’âge de 20 Jouis.

—Le 2 septembre est décédée à l’â­
ge de 9 mois, Rita enfant de M. et 
Mme Malcolm Courbron

—Le 13 septembre est décédé Raoul, 
enfant de M. et Mme Victor ОиеЦеї, à 
l’âge de 2 ans et 0 mois.

mS* Portez vous 
E un Paletot 13 

a la maison

W avec aussi un

â l’heure du thé à la 
ses parents, un certàlnmm J rlège pensent comme moi 

les enfants, dàs qu'ils commencent à 
comprendre, apprennent que c’est 

vous,
voulu la dernière guerre et qui voulez 
encore la prochaine

Le missionnaire qui accompagnait ce 
Jeune homme, et les dames qui étalent 
avec lui, me remercièrent avec effusion 
d'avoir cherché à rétablir la vérité 
chez cet adolescent, appelé, і peut-ête, 
à jouer un rôle important dans son 
pays.

Mais ils ajoutèrent cette découra­
geante finale:

—Il a cela dans la tête

Tf: i
les Français, qui avez C’est probablement un beau Paletot, mais vous vous fati­

gueras de le porter continuellement. Gardez vos vêtements 
d'extérieur pour vous protéger contre la température du de­
hors et gardez cettetempérature froide au dehors. Rendez 
l'intérieur de votre maison chaude 
culator Jubilé Fawyett.
Une Circulator Jubilé Fawcett est peu Coûteuse d’achat et 
économique d'opération. Elle s’installe facilement et est un 
ornement dans la maison. Elle augmentera matériellement 
la valeur de vente ou de location de votre maison.

Permcttez-noûs de voue expliquer da­
vantage en voue envoyant de la litté­

rature explicative.
Si vQtre détaillant n’a 

paS la fournaise

m
-■
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r

I : : âavec une fournaise Clr-

тші
шшШ cm Ni vous ni 

personne ne pourrez lui enlever sa 
conviction sa haine, hélas! aussi!

, Je l’ai regardé partir, le grand jeu­
ne homme, neveu de l’ex-premler mi­
nistre d’Autriche.

Et, en voyant S’amincir à l’horizon sa 
silhouette d’officier, je pensais: Com­
me ils sont coupables, ceux qui, par 
cl’aussi àbominables mensonges créent 
et entretiennent dans l’âme de ces 
jeunes gens une telle mentalité! 
ont déjà sur les mains tout le sang 
qu’ils rêvent, les malheureux, de fai­
re verser!

l

AN, J*:

écrivez directement à SNAISSANCES:
—Le 2 septembre a été baptisé Jean, 

Paul, Guy, enfant de M. et Mme Jo­
seph Bergeron. Parrain et marraine M. 
et Mme Heliodore Boucher.

—Ic 4. a été baptisée Marie, Ruth» 
enfant de M. et Mme Emile Leclerc. 
Parrain et marraine M. C. Leclerc et 
Mlle Ida Leclerc.

—Le 6 septembre, Marie, Médora,

Ils

Enamel and Heating Products
UMITED ___r_________

- * oucce««on» Co
Chaule e Fawcett Lrb. SeormieélA-Лммсввт Founoov Co. Іти АмнеяхтЛІЗ 
SACKV1LLE .NB - MONTREAL- WINNIPEG -VANCOUVER. 

Détaillant a Edmundston : J. Clark & Son Ltd

V «Pierre L’ERMITE.

Lucien Saindon. Président. A. Laga- 
cé, Vice-Président et Delphis Bou­

dreau. Secrétaire.
Plusieurs anciens, en retournant à 

leurs études soit à l’Université soit au 
séminaire, nous font le plaisir (Типе 
courte visite. Quelle joie pour les élè­
ves de revoir d’anciens camarades en­
core amis d’aujourd’hui! quel plaisir 
aussi pour les professeurs de revoir 
leurs anciens élèves qui demeurent tou 
jours leurs enfants. Citons entre au­
tres: L. Frenette, F. Roblchaud, R. Bou 
dreau, C. Haché, E. Cyr, C. Leclerc, L. 
Morin. L. Daigle. J. Branch, L. Lafor- 
rre, A. Cormier. P. Cyr. I. Bouchard, J. 
P. Albert. A. Duguay, L. Roblchaud, A. 
Gauvin, G. Léger, A. Dumaresque, W. 
Savoie, F. Poitras, H. Marquis, etc. Les 
élèves remarouaient, non sans satis­
faction. que sur les douze bacheliers 
de l’an dernier, neuf se dirigeaient vers 
le séminaire: ces derniers ne faisaient 
qui suivre l’exemple de leurs ainés; en 
effet, des douze finissants de 1929, neuf 
ont pris la soutane.

Lundi, le 15, M. le Comte Robert 8t- 
Aymour de Caix, diplomate. Journalis­
te et historien français, honnoralt le 
collège de sa visite. Assuré de 
faire plaisir, il nous donnait une con­
férence sur les résultats heureux de la 
grande guerre et les modifications qu’­
elle a apportées à la carte de l’Europe. 
Dans un style simple mais combien 
claire et précis, il nous montra que les 
bienfaits ethniques dérivés de la guer­
re compensent un peu les pertes et 
les malheurs du carnage européen de 
1914. Inutile d’ajouter que l’éminent 
conférencier fut longuement applaudi; 
en son honneur, le P. Supérieur nous 
accordait un congé. '

Ainsi s’est ouvert la nouvelle année 
collégiale, pleine de piété, de vie et 
de variété.
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Veuillez m’envoyer des renseignements plus 
; complets sur" les assurances à prix réduite Série 
| Confédération, émises par la Confederation Life 

Association. '
mencée en Novembre dçrnier. A ce temps C W. 
Nash et le fort groupe de directeurs qui l’entoure, ont 
prévu clairement les conditions présentes. Ils ont a- 
lors commencé à dessiner des autos d’une valeur si 
grande, si exempte d’erreur qu’ils pourraierit préve­
nir la crise dans les achats.

Le résultat est instantanément apparent. Même l’ins­
pection des quatre nouveaux autos Nash établit le 
fait que rien en les approchant en valeur pour chaque 

dollar n’a été rencontré dans 
...................................Л leurs différents prix respec­

tifs.

Jamais une telle qualité en automobile n’a été offerte 
à des prix "aussi sensationellement bas. La différence 
tonnante apparaît immédiatement lorsque vous éta­
blissez le contraste entre les prix de la nouvelle et plus 
belle série Nash, avec les prix des modèles correspon­
dants d’il y a un an.

Le bas coût dé son administration, l’élimination du 
capital emprunté, et l’habilité dans la manufacture 
permettent à Nash d’offrir autant pour si peu. Cet 
exemple unique d’une meil- ■
leure valeur ainsi fournie par 5 
l’industrie avait été com-

/

Nom.

)1 Sj

Occupation.. Age.
r«

M® 1
I 4m Un

peutCette veuve ne s’imaginait pas qu’une réclama­
tion pouvait être si promptement réglée, mais 
la promptitude de règlement est coutume de 

la Confederation Life Association
ІГ .1:

-

U; .
Quand la mort survient, il arrive souvent qu’il faut 

de l’argent liquide. La Confederation Life s’en rend 
et elle se hâte de payer les réclamations en cas 

ainsi qu’en fait foi la lettre suivante:

Confederation Life Association,
Toronto, Ont.

Messieurs:
D va sans dire que j’ai signé volontiers les docu­

ments que votre agent m’a présentée pour obtenir 
la règlement de l'assurance de mon mari.
^k^Jugez de "ma surprise lorsqu’il m’a remis la

- Je n’ai pu m’empêcher de dire que je ne croyais 
Pas possible de toucher l’assurance de mon mari d 
rapidement et sans la moindre difficulté.

Si nous, les femmes, nous savions comme est 
facile le règlement d’une police et particulièrement, 
d’une police émise par la Confederation Life Asso- 
riation, je suis sûre que nous encouragerions nos 
gagne-pain à prendra encore plus d’assurance qu’ils 
n’en prennent.

Comparez le Nouveau Hutt-90 à double ignition avec le в-cylindres qu’il 
remplace. Le Huit-80 est plus large, plus long. Le dessin, les bourrures 

. sont plus belles—le prix sont radicalement plus bas.
ETUDIEZ CES pfeix SENSATIONELS!

Comparez ce qui est probablement le plus remarquable chef-d'œuvre de 
Nash en valeur plus grande — le Nouveau Six —• avec les autres Six aux­
quels U succède. Le Nouveau Six offre une multitude de supériorités — 

à des prix variant de $206 à $180 en dessous des prix du Simple Six.

U. î compte ei 
de décès,

: The New Eight-вО 
Twin-Ignition

Lest Yeâi’s Twin- 
Ignition я*
WB.nrBody Style Price BteiÉpi І OU Clf

Sedan (4-door) 
Coupe
Coupe (rumble scat) 
Town Sedan (4-door)

*1770
'1700
*1755
*1885

І10М-
1184»
UMO-

-’170
-140
-*133

La* Yeer’f SixBody StyleШ !
« 4r

St Sedan (4-door) 
Coupe
Coupe (rumble seat) 
Sedan (2-door)

-’205
-•185
-‘200
-‘180

1U95-
line-
ti2é8-

*1090 
• *1025 

"1060 
•1025

6 ;
Comparez la nouvelle férié Hult-90 й double fffnltkm, avec maintenant 

un moteur de 115 HJ*., avec le huit à 100 HJ*., de Van dernier. Carros- 
serie plus belle, bourrure plus- luxueuse çt prix beaucoup plus bast

імҐумТТтЯГ
JesMes Bal
w:b. il ГЛЇЇ

w
Comparez le Nouveau Huit-70 ouec ses deux cylindres additionels, son 
empattement plus long, sa carrosserie plus large et plus luxicuse, avec le 
six cylindres qu’il remplace. Considérez alors le fait remarquable qu'il 
y a actuellement une, différence de prix proportionie en faveur du nou­

veau Huit.

The New Eight-90 
Twin-Ignition

w. в. ilr-isr
Body Style

ISedan (4-door)
Cabriolet
Coupe
Coupe (rumble seat) 
Sedan (7-pass.) 
Limousine (7-pass.)

ІМ»-
І2Я»-
M»0-

tiwe-
Urn-
220*0-

*2150 
*2335 
•Й35 ‘ 
•2405 
‘2665 - 
*2810 
*2525 
*2435

-*330 
-‘260 
-’31$ 
-*330 
-•385 
-*310 
-*385 
-*400 •

■

IBody Style

Sedan (4-door)
Coupe
Coupe (rumble seat) 
Special Sedan (4-door)

TTi* New Ej,h.-T0
Votre toute reconnaissante, 

Mme. •I2$p
*1215
*1255
*1230

-•13Noua avons émit récemment, une nouvelle série de 
pouces à prix réduits avec participation aux profita 
de l’Association et avec le bénéfice en car d’incapacité 
totale et celui de double indemnité à le suite'de mort- 
accidentelle* Ces polices constituent la plus économique 
de tontes les formes d’assurance sur la vie. Ecrivez* 

pour obtenir des
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Arrêtons-nous quelques instants pour penser aux dommages qu’entrainent
les Incendies qui se produisent• • • •

Suivez ces 
ConseilsSoÿons Prudents

Ne prenons aucune chance avec cet element destructeur qui s*attaque 
sans pitié a votre propriété et aux etres qui vous sont chers—qui 

impose, de plus, une taxe additionnelle a chaque citoyen, en 
faisant s’augmenter les taux d’assurances.

Durant la semaine consacrée à la prévention des Incendies, il convient de 
s’arrêter un Instant pour penser ce qu'entraînent les Incendies qui se produisent 
au cours de l'année au point de vue de notre patrimoine économique.

Le feu est un ennemi qui ne dort jamais; il n’attend que le moment pro- 1 
pice pour s'attaquer à votre propriété* et aux êtres qui vous sont chers. Tel la * 

mort, le feu ne respecte rien, mais pourtant, combien de vies humaines au­
raient été épargnées, que de propriétés auraient été sauvées si des méthodes 
préventives avaient été mises en pratique.- Un grand nombre d'incendies sont I 
si faciles à prévenir que c’est un crime moral, sinon légal, que de tolérer un î 

ctat de choses qui mettrait en danger la vie et la propriété de nos concitoyens.
De ріцв je démQft du feu impose, une toute additionnelle à chaque citoyen, 

en augmentant les taux d'assurances. \\
Ces taux ne sont pas établis à l’aveugle; ils ne sont pas augmentés ou ré­

duits selon le bon vouloir de telle ou telle compagnie; ils sont fixés d'après une 
compilation en comparaison des pertes payées et des primes retirées par les

V
r

QOJj

compagnies. Votre marchand assure sa marchandise contre le feu et le montant 
qu'il paye en prime d’assurance est ajouté à son prix de vente sur le pain, 
les chaussures, les habits, chapeaux, etc. Et c’est vous qui payez cette prime 
d’assurance en achetant chez tous les marchands, dans toutes les lignes qui 
soient. Ceci constitue donc une taxe cachée.

Pourquoi donc tolerer plus longtemps des conditions qui ne font non seu­
lement que prélever un tribu sur la vie et la propriété, mais qui impose aussi 
une taxe sur vos activités commerciales et augmente le fardeau que chacun de 
nous a à supporter dans l’exercice de notre vie journalière? Pourquoi alors ne 
pas combattre le démon du feu avant qu’il ne fasse son apparition? Une once 
de prévention vaut une tonne de remèdes. H est si facile de tenir les allumet­
tes loin de la portée des enfants, d faire réparer цпе cheminée, des appareils 
e"ectriques etc., avant qu’ils ne causent un incendie.

Nous nous devons donc à nous-mêmes et à nos concitoyens de ne permettre 
aucune condition susceptible d’engendrer un incendie, d’exister chee-nous.

Nettoyez bien vos cours et les a- 
bords de votre maison.

Ne vous servez pas de chandelles ni 
de lumière ouverte dans les garde- 
robes ou endroits obscurs; servez-vous 
d’une torche (flashlight).LE DEPARTEMENT DES INCENDIES

ІHERMANN J. SAVAGE, Commissaire A
<EDMUNDSTON. N.-B.HOTEL DE VILLE

fl %-
Une allumette jetée au hasard si elle 
n’est pas éteinte, peut être la cause 
d’une conflagation.
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ilL J. HUBERTM. D. CORMIERG. T. KENNEDY
Courtier en assurancesAssurances Généralesrepr sentant la 

Acadia Pire Insurance Oo.
Peu — Vie — Accident-maladie 
Responsabilités patronales, etc.

et la Feu: Palatine, London l< Lancashire 
Vie: Mutual Life of Canada Ltd.SUIS LIFE ASSURANCE Co.

*Bureau: Palais de Justice------- ton. N. B.N. rue de l'Eglise------------- — Edmundeton. N. B. Edifice Madawaska — rue Canada — Edmunds ton. Faites inspecter vos installations 
électriques.
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Eteignez-bien vos bouts de cigares 

ou cigarettes en les jetant. H. L. SORER F. DODD TWEEDIE
représentant la

GLOBE A RUTGERS Pire Ins. Oo.
Halifax Pire Insurance Co. 

et la Maritime Life Assurance Co.

Assurances de toutes sortes

Vie — Feu — Automobiles — Etc.

Edifice Madawaska — rue Canada -18, Avenue Laporte------------------ Edmundeton, N. B.a CHASSEURS 
Soyez Prudents !

::

Soyez prudents à |a maison 
appareils électriques.

avec les

■v і

Men votre leu de camp;

de dsarea. 

la tendre de pipe.
J. las
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Prévenez les Feux de Forets 
EN TOUT TEMPS !
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Au cours de cette
Semaine de Prevention des Incendies

■feV

I

;;

m

ys

Ш
:

î

ї'іШШ'Ш
■ $

Y.-S -

il

Z

Я
I/

4 />

№
•v*

H;
V

:

S
Lee bouts de cigarettes laissés un 

peu partout peuvent être la cause de 
la perte dé vos biens.PAUL P. PELLETIER

ASSURANCES GENERALES %Feu: The Palatine Insurance Co. 
Vie: Mutual Life of Canada Ltd.

Ile Avenue Edmundeton. N. B.

ft, RAMONEZ votre cheminée à l’au­
tomne et su printemps. C’est une né­
cessité!

%

U CHAMBRE DE COMMERCE
BDMUNDerON. N.-B.
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Ne placez sap votre poêle et tuyau 
à proximité des boiseries.
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Un raccordement électrique mal fait 
peut causer un Incendie.

Suivez ce» 
Conseils

-J жтж/ш
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N'accrochez pas de matériel com­
bustible près du poêle.-

Tenez vos poêles et chauferettes à 
l’huile en bon état de propreté et sur- 
veliiez-les bien.
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VASKA LE MADAWASKA EDMUNDSTON N.-B., 9 OCTOBRE, 1930. '
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SAVON de toilette 
LUX, 2 barres pour -

LUX, petit paquet 
le paquet —----------

SAVON P. & G.
10 barres pour------

BISCUITS Rimple 
Cream la livre------

POIS SOLEIL 
mi-fin, la boîte -

McPOIS SOLEIL 
moyen, la boîte

SUCRE, 
sac de 10 lbs

HOMARD de choix 
boîte 54 livre--------

CONFITURES aux 
prunes 40 oz. le pot L 29c
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GRATIS - Plume-Reservoir & Crayon
PROFITEZ DE CETTE OFFRE—NOMBRE LIMITE

#X- vaaseu>, Aurèle Landry. Philippe Le- 
vaeaeur, Sylvie Gagnon, Aidée Pleur- 
do, Emeet oharette, Hamer Plie, Pred 
Martin et WUfrtd Dubé. Une adresse 
tut lue à l’héroïne de la tête et une 
bourse lui fut présentée.

—Dimanche dernier les membres de

| NOTES LOCALES |із
\b Votre Siieees

1—Initiales:—M. et Mme James St-Onge visi­
taient samedi dernier Mme Honoré 
Lajoie et M. Joe. Leveeqye.

—M. Joe. Sirois,,marchand de Grand 
Sault, était de passage la semaine der­
nière che sa fille Mme Albert Hébert.

—MM. Albert Arsenault et Alfred 
Poirier de Bonaventure étalent de pas-

-$
l’Union des Ingénieurs de locomotive

Votre succès se mesure par votre compte de banqu* 
quel que soit votre revenu ou votre habilite person­
nelle.—Plus d'une promotion, plus d'un succès d'af­
faires qui vous paraissent rapides sont dus à l’é­
pargne régulière intelligemment comprise.—Préle­
vez régulièrement chaque semaine sur votre salaire 
quelques dollars et venez 4es déposer à un compte 
d’épargne où vous trouverez à votre service un per­

sonnel courtois et compétent.

de cette ville recevaient la visite de 
M.. A. Cobb, assis tan 
la B. of L. B. ainsi <
Çt Joseph Oendron et M. Thomas Mo­
rel de Rivière du Loup.

—M. et Mme J. A. Bélanger et leur 
fillette Reine, de Kedgewick, étaient en 
visite chez Mine P. Lang la semaine 
dernière, revenant d’un voyage à Qué­
bec, Montréal, Ottawa et Sudbury, 

Ontario.
—-M. et Mme J. H. Michaud de Ri­

vière du Loup, étaient de passage à 
Edmundston à la fin de la semaine 
dernière.

t grand chef de 
que MM. Francis

une jolie boite de papier à lettres avec enveloppes;

une

le tout Imprimé au nom et adresse, ou aux inltlàlés, pour

GRATIS avec chaque commande; une Plume-réservoir et un crayon de même 
qualité. Prière d’inclure l'argent avec la commande.

2—Nom b Adresse :sage en ville cette semaine.
—M. Robert et Mlle Estelle Bélan­

ger de Cabano visitaient leurs parents 
et amis samedi dernier.

J.-S. MARCHAND, 
Casier 159

Edmundston, N.-B. j—MM. Raoul et Lionel Côté de LE MADAWASKAGrand Sault étaient de passage chez 
M. Emile Charron 

—Mme Vital Lajoie 
maine Mme Honoré Lajoie.

—M. et Mme Emile Charron et 
leurs enfante visitaient leurs parents 
et amis de Cabano, Rivière du Loup 
et LTsle-Verte dimanche dernier.

—Mlle Rose-Almée Cassis ta de 8t- 
Jacques était de passage chez M. 8. 
Corbin lundi.

: (Spécifiez votre choix en 
mentionnant No. 1 ou No. 2)

La Banque a mu succursale tout près de chez vous et accueil 
le avec la même courtoisie tous ses clients.

cette 
e vis!

semaine, 
tait cette se- Casier 169 EDMUNDSTON, N.-B.

—Mme Jos. Michaud, M. et Mme Ed­
mond Bemie^et M. Paul Michaud ont 
fait un voyage en auto à Rlmouskl sa­
medi et dimanche dernier.

—M. Oscar Dumaine, entrepreneur 
de Québec, passe la semaine en ville 
par affaires.

—Mme P. H. Laporte et M. Georges 
Laporte ont fait un voyage à St-Jean 
cette semaine.

—M. et Mme J. P. Lebel ont fait un 
court voyage à Montréal pour faire 
leurs achats des fêtes. ,

LA BANQUE PROVINCIALE W

Chez FÜHRER. • • •DU" CANADA
10 ■ : . F

лPrésident du Conseil d’Admimstrainm
L'HONORABLE SIR HORMIDAS LAPORTE

Je Vice présif’rnt
M s.-J. B. ROLLAND

—Mme Vve Vital Thibodeau et son 
garçon, de Grand Sault, étaient de 
passage en ville la semaine dernière.

—MM. Honoré, Vital et Théodule 
Lajoie ont fait une belle oeuvre récem­
ment en se rendant prêter leur aide 
à un cultivateur de St-Hilaire dont la 
récolte était en danger. Celui-ci, pour 
les récompenser leur servit un bon 
sonner et donna à chacun une belle 
poule.

ШШЯ
Années

D’EXPERIENCE

1er Vice-président 
M. TA^CREDE BIENVENU :

Président du Bureau des Commissaires Censeur-
L’HONORABLE N. PERODEAU

Gouverneur de la Province de Québec NAISSANCES,V.
'Mm Lieutenant- DANS LAVice-président du Bureau des Commt.ssatres-Onseur*

L’HONORABLE E.'L. PATENAUDE
CHS.-A. ROY. Gérant général.

—Le 7 octobre est née à M. et Mme 
Jean Albert une fille baptisée sous les 
poms de Marie, Lorraine, 
ra’n et marraine M. Wil 
Mlle Germaine Hébert, cousin et tante 
de l’enfant; porteuse Mme Cyrille Ouer 
rette, grante-tante de l’enfant.

—Le 2 octobre est né à M. et Mme 
Gaspard Boucher un fils baptisé le 5 
sous les noms de Joseph, Frédéric, Lu­
cien. Parrain et marraine M. Paul 
Théoret et Mlle Gabrielle Théoret, on­
cle et tante de l’enfant. Porteuse, Mme 
Arthur Théoret, grand’mère de l’en­
fant.

—Le 3 a été baptisée Marie, Thérèse 
Lorraine, enfant de M. et Mme Henri 
R. Landry. Parrain et marraine Ale­
xandre Thériault et Philomène Godin.

—Le 5, a été baptisée Marie, Fran­
çoise. Marthe, enfant de M. et Mme 
François Pelletier. Parrain et marrai­
ne Luc Marier et Alma Leclerc.

—Le 6 a été baptisée Mendica. Jean-, 
nine, enfant de M. et Mme Joseph La­
joie. Parrain et marraine M. et Mme 
Léonard Martin.

—Le 7, Marie, Jeannine, enfant de 
M. et Mme Robert Godrrxu. Parrain 
et marraine M. et Mme Alphonse Go- 
dreau.

—Le 7, Joseph, Conrad, enfant de 
M. et Mme Luc O. Guérette. Parrain 
et marraine Ludger Guérette et Evan- 
géline Ouellet.

—Le 8. Joseph, William, enfant de 
M. et Mme Edouard Madore. Parrain 
et marraine M. et Mme Albert Lajoie.

—Mercredi dernier Mme P. Long. 
M. et Mme Percy Picard. M. et Mme 
J. A. Bélanger, Mlle Albina Long et 
M. Archie Long se sont rendus chez 
M. et Mme Emery J. Plourde de 
Frenchville. Me.

—M. et Mme Fred DesJardins, Mlle 
Marie Desjardins, M. et Mme Joseph 
Des jardins de Grand Sault visitaient 
leurs parents et amis dimanche der-

—M. et Mmq Jos. V. Ouellet re­
cevaient dimanche dernier à souper 
leurs parents suivants: M. Louis Ouel­
let. Mlles Louise et Annie Ouellet. M. 
Emile Ouellet. Mlles Imelda Desjar­
dins. Ella Cyr. Unida Pelletier: MM. 
Zépbirin Ouellet. Jos. Langlats. Thomas 
Ouellet, Emile Levesque, Félix Leves-

VENTE
DES

Fourrures

Rachel. Par- 
frld Sirois et

ЯL.-A. BARD. Gérant.Succursale à Edmundston.
: t:

h >
H '

IVENTE A BEL ASSORTIMENT DE

Manteaux de FourrureREDUCTION
—MM. Max. D. Cormier. E. J. Hu­

bert. L. H. Momeault. Jack Belle- 
fleur ont fait un vovage ‘à Frédéric- 
ton dimanche dernier.

—M. et Mme Stanley Cunningham. 
M. et Mme L. Levasseur se sont rendu 
à Frédéricton dimanche dernier en

COMME MCANT Mesdames et Mesdemoiselles

SAMEDI 11 OCTOBRE Demandez à vos amies de vous dire 
la satisfaction qu’elles ont obtenue 

en achetant leur manteau de four­
rure à notre magasin; nous vous of­
frons cette année un plus grand choix 
de manteaux de fourrures de toutes 
sortes; voyez-les avant de faire votre

POUR 15 JOUR ) SEULEMENT

CHAPEAUX valant 
2.75, 3.50 et 4.50 pour .
CHAPEAUG d’enfants 
valant 1.50 et 1.75 pour 
ROBES de toutes sortes vrl 18.50, 12.50 et 7.50 pour

—M. Alvin Landrv est retourné à 
Summerside. I. du P. E. où il est à 
l’emploi de la Banotie Provinciale, a- 
près avoir passé quelques Jours de va­
cances chez son père M. F. O. Lan­
dry. bijoutier de cette ville.

—M F. O. Tandry a fait un voyage 
fi Morcton la semaine dernière; il est 
revenu vendredi.

—M. et Mme Pierre Boucher, Mlle 
Ліехіпя et MM. Robert et Pierre-Paul 
Bourher de Notre-Dame du Portage é- 
taient. passage en ville cette se- 
mrine. Ils se sont rendus à Grand’lsle 
no ir assister au service anniversaire 
de feu Mme Tancrède Dionne.

—M. et Mme Emile Dufour, Mmg J. 
Hogg. Mlle Simone Dufour et M. Hervé 
Dufour étaient en visite récemment 
chez M. et Mme Walter Hogg.

—Mlles Eva Abbis et Alice Michaud 
passent quelques jours à Québec.

- Dimanche soir un groupe de pa­
rents et d’amis se réunissaient chez M. 
Ernest Dumas pour fêter l’anniver­
saire de naissance de Mlle Léonie Du­
mas. Plusieurs beaux cadeaux ainsi 
qu’une bourse lui fuemt présentés et 
une adresse lui fut lue. H y eut par­
tie de cartes et autres amusements. 
Parmi les invités on remarquait: M. 
et Mme Wilfrid Charest, M. et Mme 
Albert Richard, Mme F. X. Charest, 
Mlles Alice et Jeannette Côté. Cécile 
Cyr. Nora Oakes, Irène Landry. Al- 
phéda Nadeau, Gertrude Ouellet, Ber­
nadette Charest, Claire et Yvonne Cha 
rette, Léonie Charest, Edna et Lorina 
Cyr, Yvonne Nadeau, Babe Columbus, 
Claire Ouellet, Jeanne Brasseur, Ali­
ce Dumas. Jeanne Caron; Messieurs 
Philippe Canuel, Philippe Charest,Paul 
Bélanger, Antoine Levesque, Louis Ca­
ron. J. L. Desjardins, Albert Sirois, 
Eméllo Bérubé, Douglas Knox, Joyime 
Boutot, Jean Rousseau, Willie Jamphe, 
Laurent Dalphé, Roland Sarlabous, 
Camille Deschenes, Lionel Levesque.

—M. Michel Lajoie et Mlle Adélaïde 
Lajoie ont donné une soirée surprise 
au Café Montmartre dimanche dernier 
en l’honneur de Mlle Florence Lajoie 
à l’occasion de son anniversaire de 
naissance. Parmi les invités on remar­
quait M. et Mme T. M. Lajoie, M. et 
Mme Zino Martin, Mlles Françoise 
Gigou, Jeanne Michaud, Gertrude Cor- 
neau. Marianne Pelletier, Jeanne El- 
llef; MM. Arthur Michaud, Joseph Le-

$1.49
98c

Pour Messieurs$9.98 - $6.98 - $3.98
Notre assortiment de! Paletots et de Complets 

d’automne et d’hiver est le plus assorti que nous a- 
yons jamais offert. Nos clients habituels sont tous 

' satisfaits et la raisoiTest facile à donner. La garantie 
que nous offrons avec chaque vêtement est une assu­
rance de la qualité et du confort que procurent nos 
marchandises.

MATERIEL à la verge 
valant 1.50 et 1.75 1 averge pour 
ROBES de MAISON
valant 2.50 et 2.75 pour______
BAS en soie pour dames 
valant 1.00 réduits à 
BAS en soie et laine 
valant 1.25 et 1.50 pour 
GANTS pour dames 
valant 2.25 et 1.50 pour
SOU S-VETEMENTS laine et soie et tout en soie 

A PRIX REDUITS 
FOULARDS pour dames 
valant 2.50 et 2.75 pour __

69c ÏMADAWASKA, Mainel
$1.49

—M. et Mme Patrice Goguen font 
part à leurs parents et amis de la 
naissance d’une fille baptisée diman­
che le 5 octobre sous les noms de Ma­
rie, Anne, Antoinette. Parrain et mar­
raine M. Antoine Gpguen, frère de 
l’enfant et Mlle Marie May Martin.

—Dimanche dernier à la messe des 
enfants, le chant a été exécuté par les 
enfants sous la direction des Soeurs et 
des institutrices du couvent, Mme Cyr 
étant à l’orgue. Félicitations aux or­
ganisatrices et à l’organiste.

—M. l’abbé Albert Daigle, curé de 
St-Paul de Caraquet, est retourné 
dans sa paroisse après avoir visité sa 
mère Mme Magloire Daigle.

—M. et Mme Непгзь 1 
fils Arthur sont allés vis! 
rents et amis à Ste-Agathe et Stock­
holm, dimanche dernier.

—M. et Mme Adhémar Gagnon se 
sont rendus à Québec récemment pour 
conduire au couvent Mlle Germaine 
Gagnon qui entre dans la vie religieu­
se. C’est une graduée de l’Ecole du 
Sacré-Cœur de Van Buren.

—M. Abel Cyr de 8t-Basl)e, gradué 
de l’Université St-Joseph, est profes­
seur de français et de latin à l'Ecole 
Evangéline.

—Mme Thomas D. Dufour, Mlle 
Marian Dufour, Mme A. P. Gregory 
et Mme W. J. Albert sont allées en au­
to à Van Buren samedi dernier.

49c
89c & 79c 

$1.49&69c
■

CHAPEAUX — GANTS — SWEATERS 
SOUS-VETEMENTS — BAS 

CASQUETTES — ETC.
з

/АМ TUUREE$1.49
TUB STORE OF QUALITY CLOTH F 8

й ЇЧ\-Н<EDMUNDSTON.Dubé et leur 
ter leurs pa-NOUS SOLLICITONS votre VISITE

BLANCHE COLLIN ( Economie Livraison Gratuite 
( Qualité Service du Téléphone 44Rue Canada, EDMUNDSTON, N.-B. RAISONSRAISON^

Spéciaux du 10 au 16 Oct.
Au Comptant Seulement

III oooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooon

Notre Grande

Vente d’Automne
m

PONY A VENDRE
Joli pony bien domp$é ainsi que voi­

ture d’été et d’hiver et harnais à ven­
dre à bonnes conditions; ancien pony 
de M. John J. Daigle. S'adresser à Fé­
lix V. MARTIN, Iroquois, N. B.
1100—2fS-9o.

Venez examiner les étonnantes aubaines que nous of ­
frons et dont vous trouverez plus bas quelques exem- 
pies à prix très attrayants.—Voyez nos vitrines!

SWEATERS pour hommes va- CASQUETTES d'un très beau
dessin, rég. à 1.50 et 2.00 pour 1

ill g

mШші lant $4.00 pour

Oscar Dumaine Ltee
ENTREPRENEURS ! .

H ÜW* $2.75 S8T $1.39j
W1

PANTALONS d’ouvrage rég. 
2.00 et 2.50 pour

CHEMISES de toilette val. de 
1.50 à 2.00 pour

S^$1.39 mr 95c et $1.39 Calfeutrage permanent par machine à air comprimée". 
—Se paie dès la première année par l’économie dans 
le combustible. — Nous nous occupons aussi de Tra­
vaux en ciment, terrazzo, tuiles et marbre.

CRAVATES, jolis modèles de 
toutes nuances, rég. 75c et 
1.00 pour cette vente

COMBINAISONS en laine pe­
sante, valant 2.50 pour

IMF" $1.89 IPF" 49c
BAS tout laine valant 40c la 
paire pour 6, rue des Franciscains, QUEBES,

, Représentant local :
J. G. BOUCHER, Edmundston, N. B.

PULLOVER tout laine, noirs 
et couleurs fantaisie, rég. à 
2.50 et 3.50 pour

0^" 29c
9V* $1.95 COMBINAISONS ouatées va- 

lant 2.00 pour
CHEMISES en flanelle d’ar­
mée, gris et tan, valant 1.50 
pour 0ЯГ$1.39

CHAPEAUX en feutre, modè­
les nouveaux, nuances diver­
ses, rég. à 2.50 et 3.50 pour

W* 95cB
SOULIERS noirs valant rég. 
4.50 offerte à IW $1.95'

Très bas prix sur lez vête­
ments pour garçons.

Manteaux pour Dames à Grande Réduction. 
Venez les examiner et demandez les prix.

$3.39

F. T. LAJOIE - JOS MICHAUD
Magasins Indépendants “Victoria”

EDMUNDSTON,

'4.

EU6. CieUERt .' m
v .

.MERCERIES * FOURRURES
EDMUNDSTON, N. B. &;£Ьх

I іm
ИШ

.......— -.i.Avv: '

- :

BRAN, gros paquet 
chacun -___________

CRAB MEAT 
fioîte 654 onces

RAISINS paquet 15 
oz, 2, paquets pour —

CACAO BAKER 
boîte 54 livre'___

BEURRE d’Erable 
boîte 14 6z -,______

BEURRE de peanut 
boîte 12 oz________

KETCHUP Heinz 
grosse bouteille__

BALAIS L.M.L. 
fantaisie----------

BALAIS 5 cordes 
manche-rouge______

LA CLE POUR 
LES PARAGRAPHES

Une patente exclusive A 
Remington. Demandez 
qù’on vous envoie un 
Remington Portatif pour 
essai. Paiement * aussi 
bas que $6.00 par mois

REMINGTON TYPEWRITERS LTD.
HALIFAX, N. E.

Agent local: Léon R. Bélanger, TU. 98
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